
CHARBON

Ouvrez l’Œil
REGARDEZ CE QUE FAIT

CHEAP JACK
8os prix modiques, ses conditions faciles 

et la variété de sus marchandises ont telle
ment fait augmenter son commerce qu'il 
lui a fallu ajouter à l'un de ses magasins 
une allonge à deux étages do soixante-dix 
pieds de longueur. Beaucoup de person
nes d'Ottawa, surtout du Fiat, viennent 
acheter à son établissement.

TENDEZ L’OREILLE
En payant comptant un cinquième des 

marchandises, les acheteurs peuvent obte 
nlr crédit pour la balance, moyennant une 
différence de prix d'un centin par trente 
sous seulement.

Les personnes qui paient dans un délai 
raisonnable se trouvent à obtenir les mar
chandises à meilleur marché qu'allleurs 
pour argent comptant.

Pour pouvoir accorder au public les 
avantages que

OH S AP JACK
lui offre, 11 faut comme lui n’avoir pas de 
loyer à payer et posséder les moyens d'a
cheter beaucoup à la fols et pour argent 
comptant sans être gôné par le crédit qu'il 
accorde lui-même,

MEUBLES
LAVEUSES ET TOEDEUSES 

COMBINÉES
PLUME, MATELAS

LITS A RESSORTS,
MIROIRS,

IMAGES ENCADREES,
POELES,

1
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Fête de la Reine,POUR ARGENT COMPTANT

D’Habillements pour hom
mes et enfants,

Lundi, 24 courant, des billets de retour 
seront vendus à toutes les Stations pour le 
>rix d'un seul passage, bons pour revenir 
e même jour, et le 21, 22, 23 et 24 Mai au 

prix d'un passage et demi, bons pour reve
nir le 25 mai 1886.
billets en VENTE AUX bureaux 

DE LA COMPAGNIE.

Pour une semaine commen
çant le 17 Mai sauront.

Sur les terrains on fora payer le plein tarif.
Venez tous. Les prix sont wvÇ.^vani*b.

geo. OLDS, 
Gér,-Gen. du Trafic.TRES BAS.

D. McNICOLL,
Agt.-Gên. des Passagers. J. E. PARKER, 

Agi. des Billets,
Coin des ruee Sparks et Elgin, Ottawa.

1 RESTAURANT
Repas A toutes heures,

142à RUE SPARKS.
TABLE DE 1ère CLISSE.

SUT Lunch à Midi, 0 billets pour $1.00.et Cie„ GUSTAVE CHEVRIER,
Propriétaire.150,152, 154, rne Sparks. Ottawa, 12 mai, 1886. 6m

Thomas Leblanc,
TAILLEUR

vient d’ouvrir une boutique de 
tailleur au Nos. 537 et 539, au ma-
asin de M. A. D. Richard,
lUssei.
Toutes rommandes exécutées 

avec promptitude et coupe ga
rantie.

N. B.—Bardes fines une spécia.

rue

À
* lité

HORLOGES, VAISSELLE, 
VOITURES D’ENFANTS,

DK TOUTES SORTES,

verrerie, Bois de Chauffage,
FERBLANTERIE, ° ’

LAMPES,

Bardeaux,BATTERIE DE CUISINE,
^COUTEAUX, etc.

E. D. D’Orsonnens, Tuyaux* de'*’
grès

GERANT
Viis-a-vD le Groe Orme

Rue Principale, Hull
pour egoute, 

Etc., Etc.
Il nous reste encore 

quelques bonnes Mon
tres que nous vendrons 
à $1.00 par semaine.

B. Gr.

COMITÉ DES COMPTES PUBLICS changer de parti, dit il, mais si encore,qui n’annonçassent au voya 
— c’est une chose si déshonorante que geujla proximité de la forêt.

Ce comité a été sais, ce matin de de changer de parti, pourquoi M. asae^TaWerriscu'iaue^^rfci.s'li' 
l’accusation portée, à la séance Mercier a t II abandonné le» con- mée, de mœurs plus que légères ; 
d’hier contre M. HVB. Cook, député servateurs en 1867T Vous reprochez mais par contre, franche, toujours

à M. Cameron de vous abandonner, égale à elle même, connaissant eu
core le gros rire et le gai refrain.

. , ..... ... , Qu’est devenu Ottawa en chan-
En 1870, il acquit un droit de cou- chez de *6 pas le repousser de nos gean* de nom et d’habit? Une

LE CANADA

Ottawa. 31 Mai 3.886
de Simdbe, par M. Taylor, M. P 

M Cook e«t un fabricant de bois, de vous trahir, et vous nous repro-LA POLITIQUE NATIONALE

La Chambre a été appelée à se 
prononcer de nouveau, hier, sur la 
question de la politique nationale. 
C’est l’honorable M. Mitchell qui, 
cette fois, conduisait à l’assaut les 
forces oppositionnistes. Il proposa 
d’abroger les droits sur la farine et 
le charbon sous le prétexte que cela 
favoriserait la classe ouvrière.

Il est bon de dire que le même 
M. Mitchell qui boude le gouver
nement, a fait un discours, il y a 
quelques années, dans lequel il ap
prouvait les mêmes droits, affirmant 
hautement qu’ils étaient partie in
tégrale du système protectionniste. 
C’est ce que M. Woodworth lui a 
rappelé en citant ce discours qui 
démolissait sa harangue d’hier. 
Cela a fait grand effet.

La discussion a été désastreuse 
pour l’opposition. Il a été prouvé 
que la farine n’avait jamais coûté1 

cher et que l’industrie

per du bois dans cinq lies de la baie rangs. Est ce que vous n’acceptes grouillante fourmillière de contra- 
Georgienne. Les droits pour le pas ceux des nôtres qui ont cru dictions murales et morale?. Capi- 
bois abattu dans 1. saison de 1872- devoir vous suivre. Si nous devons ^omm'l^uTrefoM^sewS
73 s’élevaient i $3,879.95 ; le 1er repousser M. Cameron, repoussez tier Simon devint gouverneur d’un 
octobre 1873, il paya comptant donc ceux qui sont passés de votre prince : par un tour de la politi- 
$2,07995 et donna un bmd ou côté. que qui, d: ns le monde réel,'s’ap
obligation pour la balance, $1800, Vous avez peur de l’opposition, Ottawa rapftalTque
portant intérêt à 6 pour cent. Or, s’écrie l’irascible député de Kamou- le nom 1 elle n’en a ni le ton, ni
ce montant de $1800 n’a jamais été raska. les manières, ni la dignité. Elle en
payé, et M. Mills en a même fait Peur de l’opposition, peur de * cependant quelque chose : je 
remise à M. Cook, le 1er octobre votre parti, jamais I répond R, -^pîfcéUsur'^dernie^ rocher d’On- 

187$, plusieurs semaines après la, Taillon. Pourquoi en aurions nous tario, en face de la première va lée
défaite du gouvernement Marken- peur ? nous n’avons jamais eu d’ad- de Québec, Ottawa s’est fait tout à

versaires plus faciles à combattre t0“8 et "’esl resté rien de soi- 
. , „ ... même. Quand la ville sest donné
lorsqu ils sont dans I opposition, uûe forme, elle s’est demandée:

voyons ! serai je américaine ou 
euiopêenne ? elle s’est répondu : 
soyons les deux l et elle s'est tracé 
des rues qu’elle prétend être droites 
et qui, bon gré. mal gré, viennent 
se casser le nez partout, l’une sur 
les rives du Rideau, l’autre sur 
celles de l’Ottawa ; celle ci plonge 
dans le canal et celle là bouscule 
dans un ravin. Dans ses Cjnstruc- 
tions, le goût lui fait plus défaut 
encore. Sous un ciel clair et lim
pide, elle s’est vue doter d’un par
lement qu’on pourrait prendre pour 
une aile du palais dePluton, tant il 
est sombre, ou pour l’asile Je la 
justice, tant il est obscur. Au mo 
rai, il est peut être l'un ; il n’est 
certainement pas l’autre. En gêné 
rai, les maisons d’Ottawa, comme 
ta ville elle-même, affectent le 
genre pimbêche. Nous y revien
drons plus tard. Pour le moment, 
nous ne voulons’jque prendre une 
vue à vol d'oiseau.

Quant aux hommes d’Ottawa, il 
y en a de gras, il y en a de mai
gres : de ceux-ci seulement je veux 
m’occuper ; le vendredi ! pensez 
donc 1 Mais attention ! pour moi, il 
y a plusieurs maigreurs. La mai
greur corporelle est rare ici : on y 
vit à la crèche du gouvernement. 
Mais hélas 1 comme nul ne donne 
ce qu’il n’a pas, combien qui émer
gent largement même aux comptes 
publics, qui sont maigres, très œai- 

déraisonnablement maigres 
au spirituel. Tous cependant veu- 
lent être gras. Nous les dissèque 
roua, nous compterons tous leurs 
os, les pèserons au beroin ; et cela, 
cependant, sans lamais les blesser, 
nous l'espérons du moins. S’ils ont 
pmr de leur maigreur, à nous 
n’en sera pas la faute. Ils aurant à 
s'engraisser.

Eu lisa-.t ces lignes, s’il en est 
un qui les lise, on va se récrier 
contre le Canada et son nouveau 
collaborateur : c’est un ennemi
d’Ottawa 1 un pelé ! un galeux 1.....
Tout doux I attendez 1 L’ennemi 
u’est pas celui qui vous dit vos dé
fauts et les siens en pleine face, 
entre quatre’» yeux I mais bien 
celui là qui vous flatte. Vous ver
rez d’ailleurs par la suite que j’ai 
su trouver du bon et du beau et du 
grand à Ottawa. Si je ne le dis 
pas tout de suite, c’est pour rendre 
la sauce plus piquante et l’assaison
nement moins maigre. Tout vient à 
temps à qui sait attendre 1 

Au revoir donc! à vendredi pro
chain !

zie. Voilà l’accusation.
Ça l’air très louche.
Si l’on en juge par ce qui s’est aussi faciles à renverser lorsqu’ils 

passé ce matin, les libéraux ont sont au pouvoir, 
grande peur de cette affaire. M. C'est la trahison qui nous a fait 
Cook était tellement agité qu’à un perdre le pouvoir, murmure timi 
moment donné il a menacé M. dement M. Marchand.
Farrow de lui donner des coups. Vous osez parler de trahison, 
Quoique M. Cook soit un colosse, vous, riposte M. Taillon, quand 
M. Farrow lui a intimé qu’il n’avait c’est par la trahison de deux de 
pas peur de luijsur aucun terrain, nos amis qui avaient promis de 
Et le bouillant député de ronger voter avec nous que vous vous êtes 
son frein.

moins
houillière prenait un développe
ment extraordinaire, grâce à la pro 
tection, que les mines de la Nou 
velie Ecosse alimentaient tous nos

traînés péniblement pendant quinze 
On dit M. Blake fort mécontent mois. Vous ne vous souvenez donc

de cette révélation qui est tombé pas des jours où vous vous soute, 
comme une bombe dans le camp niez misérablement au pouvoir au

moyen de la voix prépondérante de 
l’Orateur qui avait été élu grâce à

chemins de fer, toutes nos lignes 
de steamers, toutes nos grandes 
fabriques, etc.

il a été prouvé, en second lien, 
que le peuple était satisfait de l’état 
de choses puisqu’aucune requête 
n’a été présentée demandant la sup
pression de ces droits.

La gauche s’est fait rouler comme 
cela ne lui est arrivé dé longtemps. 
Aussi quand le vote a été pris, la 
politique nationale était maintenue 
à une majorité de 72 voix, y com
pris deux libéraux, MM. Watson et 
Harley. Par contre, trois conser
vateurs ont voté pour la motion 
Mitchell : MM. Kinney, Gaudet et 
Desaulniers. Ce uernier ne manque, 
du reste, aucune occasion de trahir 
ses amis, et de fouler aux pieds sa 
profession de politique.

Si l’opposition veut arriver au 
pouvoir, elle ferait mieux de renon
cer à combattre la protection qui 
est la politique presque universel
lement acceptée par le pays. Mais 
nous oublions que nous avons à 
lutter contre des adversaires qui ne 
savent rien apprendre et rien ou
blier.

libéral.

UNE RACLÉE A M. MERCIER 90n Pr0Pre TOte-
_ Après la harangue magnifique de

Le Quotidien nous fait un récit' fort in- ^ Taillon, l’opposition harassée, en 
téressant d'un débat sur l’étemelle question pleine déroute, n’a pas le courage 
Riel, où M. Mercier, de l'aveu de tous, a °
en une raclée magistrate. Noue citons : de continuer le débat.

Au cours de ses remarques, M. 
Cameron nous fait la révélation 
étonnante qu'au premier caucus 
libéral tenu pendant cette session, 
M. Mercier, le grand chef nationard, 
laissa ses partisans anglais parfaite 
ment libres de voter comme ils 
l’entendaient sur la question Riel.

Ce n’est pas une question où les 
principes du parti sont en jeu, au
rait pensé le chef de l’opposition, 
c’est une simple corde que nous fav 
sons vibrer pour améliorer notre 
position devant le peuple. Essayons 
de jeter l’hameçon de tous les côtés, 
peu importe de quelle façon vien 
dront les poissons pourvu qu’ils 
nous viennent.

On comprend quel effet cette 
déclaration a produit sur ia Cham
bre.

GALERIE OUTAOUAISE
Hommes et chose* 

bor

i
C’est le vendredi que vous voulez 

m’imprimer. Tant pis pour vous et 
pour vos lecteurs 1 Le sujet de mes 
articles sera maigre, l’assaisonne
ment en sera maigre et le résultat, 
la maigreur même.

Si j’étais à Québec, j’intitulerais 
mes articles : Hommes et choses, par
ce que là encore, on a gardé le 
vieux préjugé français de croire 
Thomme le principal et la chose 
l’accessoire. A Toronto, j’écrirais 
Choses et Hommes pour la même 
raison prise à rebours.

Outaouais par choix, par goût, et 
par habitude, est le témoin journa
lier de la lutte acharnée que se 
livrent ici, les deux tendances oppo
sées de Québec et de Toronto, j’en 
suis réduit, comme tout bon outa
ouais, à me présenter avec un titre 

hibie? Ré 
On n’approc

un gouvernement constitutionnel.
Demain peut-être la balance du 
pouvoir aura décimé à gauche, et 
mon point d’interrogation me servi
ra d'appui pour monter sur le pla 
teau, qui ne sait point sauter doit 
grimper et un grimpeur, je suis.

Mon sujet sera donc restreint et 
maigre : les Hommes et les Choses 
d’Ottawa. 11 y a un étrange problè
me partout : les hommes font les 
choses, et les choses font les hom
mes. Québec a du grandiose et de 
l’étroit mêlés ensemble : son rocher 
est haut ; il est étroit et il se mire 
dans un précipice. Est-ce effet 
d’optique T les monuments de Qué
bec m’ont toujours paru plue élevés Je se" com 
que larges et, ne le disons que bas, 
les hommes aussi.

A Montréal, le grand se trouve là 
où la ville n’est pas : suis le fleuve 
géant, sur sa montagne, dans ses 
plaine» fertiles. La largeur des 
édifices répond aux dimensions de 
la ville : toute idée de grandeur en 
est bannie.... et ainsi des hommes 

Autrefois Ottawa avait, dit-on, 
physionomie fortement 

tuée, voir même un peu rude, com- 
du reste sa nature. Les chants 

discordants de ses hommes de chan 
tiers le disputaient, par lenrconfuse 
harmonie, au bruit étourdissant de Fret 
la Chaudière. Leur contenance, 
raide et brutale, rivalisait avec les
escarpements de ses assises rocail Augmentation 1866... sus,417 
leuses et il n’est pas jusqu’à ses 
taudis, dont quelques-uns restent

grès,

M. Mercier, blême de rage, bon
dit sur son siège et pour expli 
quer sa politique d’eau trouble il 
fait une charge à fond de train con
tre le député de Huntingdon. Celui- 
ci riposte et la mêlée devient géné
rale.

L’INAUGURATION DU PACIFI-
pondra qui voudra, 
ne pas impunément

QUE amp

La ville de Montréal se prépare à 
célébrer l’inauguration du Pacifi
que. La date n’est pas encore fixée, 
mais elle pourrait bien être le 1er 
juillet. Une adresse de félicitations 
sera présentée à Sir George Ste- 
I ben, et lady Stephen présidera au 
départ de la première locomotive 
pour Vancouver.

D’autres villes voudront sans 
doute suivre cet exemple, car l’inau
guration de notre route transconti
nentale est certainement l’un des 
grands événements du siècle.

Le parlement fédéral sera saisi de 
cette question dans le cours de la 
semaine prochaine.

L’honorable M. Taillon, tout en 
protestant qu'il ne veut pas inter
venir dans les querelles de famille 
dont l’opposition vient de donner le 
spectacle sur le parquet de la Cham
bre, croit devoir relever certaines 
insinuations de M. Mercier. Que 
nos adversaires lavent leur linge 
sale, dit-il, c’est leur affaire, nous 
nous garderons bien d’y mettre les 
mains, mais qu’il nous permettent 
au moins de leur dire de faire leur 
nettoyage d’une façon décente.

Le procureur-général était en

Critique

Est-ce Ir servent au mer 7

(Jn monstre marin a été vu vers dix heu 
rea hier nmthi dans Itt* eaux du Saint- 
ïsaurent, à pen du distance du quai du 
Saint Lambert., en ïom du Montréal, 
par les “ voyageurs ” qui descendaient un 
radeau de chêne de i’Ilc nu Jardin, Kings 
bon. diaries Duquette dit que sept ou huit 

apagnonssur le radeau ont vu re 
monstre su gambadant au-dessus de l’eau. 
(I paraissait avoir au moins une douzaine 
le pieds de longueur.

8a queue ressemblait un peu à celle d’un 
■■sturgeon et la grosseur de son corps était 
•elle d'un cheval. Il n’a pu voir sa tête qui 
.. est pas sortie de l’eau. Les voyageurs du 
radeau qui avaient pour guide Joachim 
Boursier, collaborent le récit de Duquette. 
Est ce que ce ne serait pas le fameux scr 
pent de mer en visite sur le St Laurent < 
Quint 8abe 1

verve et nous n’avons jamais vu 
fouetter d’une pareille façon les 
ridicule» et les misères de l’oppo
sition.

LE CODE CIVIL

Le code civil de Québec est me
nacé d’un siège en règle.

Sur les ordres on compte treize 
bids pour amender le code civil de 
la province de Québec.

Le Code de Procédure Civile est 
aussi maltraité.

Nous espérons qne le gouverne
ment saura opposer une digue à ce 
besoin de changement qui ne peut 
manquer de produire le chaos dans 
nos lois

Rien ne résistait devant
les ripostes foudroyantes de M. 
Taillon. C’est en vain que MM. 
Gagnon et Marchand, éplorés, de
mandaient grâce et rappelaient 
l’orateur à l’ordre. M. Taillon con
tinuait au milieu de» applaudisse
ments de toute la chambre l'ezécu- 
tion sommaire de tous ces petits 
potentats.

Vous reprochez à M. Cameron de

Recettes du Grand Tronc

Lee recette" de la compagnie du cheniiu 
de fer le Grand Tronc pour la semaine fl- 
oiaaant le 15 mai sont comme suit :

une accen

me
1886 1885

$ 89,860 $ 113,060
202,653 180.445

Total.... . *302,622 $274,106

1884 1885

$*4,666 *347,186
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:*<l MONTREAL ’
eures et demie, les 

i valent sur la Place», 
és d’entendre reten-
déionations success

homme d'une trerv- 
; la fuite, poursuivi 
tant à la main un ro

ars, qui se trouvait 
Use Notre-Dame, s’é* 

de la jeune

isistance. laissa tom- 
t à 1» main et se 
ire qui allait la con- 
isantque ces mots : 
>le 11 ” 
lie répéta plusieurs 
non enfant, mon en-

«

,

oursuite
i 1

police le sergentria 
libre des détectives.
m sofa et 
ie la paix. 
iA Minerve a obtenu 
qui venait do se pas- 
s suivante.: 
ctoria Cohen, te suis 
père est relieu r-ett 

i 752, et j’apparti

resta sous

ttoujours vécu heu*- 
ne croyant qu'au

\tiron, le malheur m’a 
iJ. Sheyer, celui. à< 
icure trois coups dej 
mmo bien élevé,,par- 
ducation.... Je l’ai- 

d'autre fem 
serments et ses

: a
devins mère.. Ce 

mes ne peut se dire, 
i naissance demon 
l'emporta et depuis 

u’il est devenu, 
es mois, une ac- 

II est vrai que 
sommes d’ar

eu tout à-peut- 
i pas de Varient que 

un nom, je veux 
l’il a commise, je na,

ira j’avais rencontré 
rs aussi un revolver 
i demander s’il vou- 
qu’il m’avait faites,1 
isparut. Je n'avais 
de le tuer, mais de

elaiqu
taines

i

'ai vu depuis un an, 
lu d’un air ironique

:u sur la Place d’Ar- 
à lui et j’ai voulu 

int il s’est retourné

i».. j’ai perdu la 
j’ai tiré au 
ais l'attein-

je
)lv
je pouv

)t.
ne jolie jeune fille, 
avec assez de goût. 
>rte une broche en

en pleurant, 
e ce qu’elle a fait, 
int, dit-elle, de quoi 
,is moi, que vais-je 
innière, je n'en suis

STaeglé^

lation

mon père, 
père, il pourrait 
frère, il viendra

servie est un petit 
s, qui ne peut ac- 
très petite distance, 
plus grosses'qu’uu

i version de M.

» ce que j’ai eu à 
» de cette femme, 
lais pour en finir, 
dernier, je lui ai 
constate le reçu 

t nier la signature:
R Supérieure, 1 

MontreaL j 
lcresse, va. Herman

■
cette ca

i pour reglem 
ns de cette cause 
les présentes.et dé
née au dit défen-

rroRiA Cohen, 
essus mentionnée.

raconter Victoria 
•oman très émou- 
qu’il y a la moitié 

lû à son imagina

is prisonnière est 
ienf qu’elle ait tiré

îes^par 
mplctcs. 
cependant si

tin à de 
•ocès sca

é haut, le

trant pu t raver 
portait M. 
deux balles

instant

Scheyer.
us émouvantes

ie lundi soir à aller 
ÏValder. rue Sainte 
restée jusqu’à hier 
eux gardieusde la

îs, elle a été tra- 
t de police ; ou at- 
Scheyer, mais ce 
ertiflcab suix-aut :
itin, 18 mai 188P. 
lorvoux, hier soir, 
>rphine pour dor- 
atin, il a mal à la 
s claires et consé- 
r certifier qu’il no 
litre en coi

3rosseau, M.D.

a été remise eu 
elle,donnant chu 

adant six mois, 
a été interprétée 

comme un relus

bro de visites et 
de la faute

ie l’affaire r.e finira 
m scandale, plus 
bien éclater d’un 

<
i poursuites judi 
pendues.

I

:PÏisse com
on nor sa

5
9 Mai courant, a 
ocque, épouse de

lien vendredi le 
Itéra la résidence 
rue Nelson à 8 
rendre à l’Eglise 
ra lieu.
sont priés d'y

I
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“ Le m
eillenr est le m

eilleur M
arché.”

EX C
O

N
SEQ

U
EN

C
E, A

LLEZ C
H

EZ

Pittaw
ay & Jarvis

-PO
TJR-

□PH
O

TO
G

RA
PH

IES 
SU

PER! EU
RESd

—
N

ous donnons la m
eilleure valeur pour votre urgent

Etude : 117 Eue Soarks, O
ttaw

a.

H
*



FEl
1C

DA]

ün mois rtf 
tie fièvre oiré 
au lit, entrai 
tiède rayon d 
assise, faible 
dans une allô 
neige rempli 
Quelques pa 
prodiguaient 
mobile, si inc 
était revenue 
le {tassé. Miei 
été équitablei 

ne sa contl tri 
aute de tout 

sait de ce rot< 
et elle attendi 
rendues pour 
déjà fait part 
çait de l’en di 

—Où serez- 
nous ? lui dise 
savons mainte 
et courageuse 
rien à redout* 
aimons autant 
Que pouvez-vi 

—Si vous a 
prenait une jt 
riez bien du n 
Marc, qui se f 
si brave pnr 

Danielle 
pondait jwtà.

Marc, cvpei 
On remarquai 
mesure que ro 

Etes-vous ti 
ter ? lui demai

—Toujours, 
quoique cela i: 
Mais j'ai tant 

—Qu’il soit 
voulez ! repre; 
soupir.

Madame (ïr 
Danielle. L’ei 
coup aidé ù dii 
ramener les sj 
nut le projet c 
saya de le com 
mais, dans soi 
félicita de n'ol 
le comprit, et 
plus pour p

î!

îli

Un matin do 
annonça qu’ell 
mettre en roui 
à personne où 
cousin. Peut-î 
elle-mêex^ et 
soin de lâ com 

Tandis qu’e‘1 
positions, Mar 
paraissait stup 
s’appuyait de 1 
Tout à coup, e 
d’un grand ma 
frappé l'esprit, 
il éclata eu sar 
nielle s'élança 
anxiété.

—Partez ! p 
moi, oh ! laissi 
longtemps que 

—Mais vous 
cousin ! Au w 

—A quo iho 
vous ne voulez 

Ces paroles 
trait de luinièi 
tière de‘Marc, 
que l’entrevoir 
encore à ses t 
tout ce qu’on e 
de son cœur.

—Et quoi ! 
avec abattemei 
tre affection qt 

—Je vous ai 
gars dont la 
rompre. J'ai c 
Mais la force i
que je ne vous 

Et, vaincu p 
chancelant sur 

—O mon Dii 
ra Danielle. M 
fasse, mon cou 
demeurer à Po 
compter hélas i 
l’étemel oubli 
veaux outrages 

—Eh bien f 
il en joignant t 
laissez-moi v 
comme .un ami 
vous impoitum 
Je saurai reepe 
solitude ^mais 
vrai qttelquei 
voyez-vous l Lt 
savent se.conte 
bitués à toutei 
oeUûJêa cœur.

—Suis-je do 
votre existence 
avec effroi. Noi 
but vos sentir 

—Je n’ooblii 
l’interrompant 
plus honnête ei 
de entier.

Un rayonner 
vers leur hun 
yeux. Il se le' 
piration et flécl

—Que faites- 
dit-elle en sou 
vous prosterne; 
pable. Relev 
poursuivit-elle 
que je parte, q 
que temps, cell 
ne puis, je ne 
me suivre Mais 
écrire, à la con 
ma retraite, et 
personne. Dam 
l’espère, et si n 
saire, eh bien 1 
Comptez sur 
mon dé voue me 
oMarc poussa 

■os larmes ;

Aucune Dame d'Ottawa
Ne devrait manquer d’aller visiter la

POZRZTB.AITS
GRAND*' RÉDUCTION

La marine misse
SaiNÏ PETjJrfStiovtiti 20—L’empereur a 

lancé un manifest e à l’adresse des officiers 
de tout gradefetfcnarins de l’escmlre 
do la Mer Noire,..dans lequel, après 
rappelé les haut-y faits de la flotte russe 
lors de la guemyle Crimée, l’empereur an 
nonce que la mafrine va.être réorganisée, à 
l&;grande satisfaction du pays.

“ Je désireydit-il^le maintien de la paix, 
mais il peufcgmrvemr des circonstances qui 
m'obligenVQ’avoir recours aux armes iKmr 

intenir la dignité de l’empire. Si ces 
_ rconstances arrivent, je sais que je 
contrerais en vous le même dévouement 
dont vos ancêtres ont fait preuve lorsque, 
en réponse a l’appel’de mon aïeul, iis ont 
étonné le»monde par leur héroïsme. Je vous 
confie donc, en toute confiance, la défense 
du pays.”

Le* lies Comores
Paris, 20—Il a été signé à Anjouan un 

traité qui complète la cession à la France 
de toutes les îles et îlots formant fe groupe 
des CXjmores dans le canal de Mozambi
3 Le groupe des Comores, situé dans la 

tie nord et vers le milieu du canal de 
zambique, comprend quatre iles : lu 
ude Comore, Anjouaw, Moliély et Ma

à la France de-

L’échcrin Jnehi. e
Nrw-York, 20—L’échevin .luehne û éW 

condamné'» neuf ans eTlO "mois d’empri

Les brasseurs
ChioaoO, 20—Les irrands brasseurs (k 

cette ville et do Milwaukee ont décidé de 
réduire le prix de la bière, dans le but dt 
ruiner les brasseurs de âcuud ordre.

Exécution
ItONDONT, 20—Louis Willett alias Cl 

Crosby a été exécuté, ce matin, pour le
ur tre d’Edwin Kelland, le 7 janvier 

de Willett a été paisible. r
Cyclone

Bi.ackfoot, Idaho, 20—Un cyclone s’est 
abattu sur cette ville vers 2.15 heures, hier 
aprts-midi : la rotonde de la compagnie tlu 
chemin de fer U*lon Pacific a été complu 
te ment détruite 0b plusieurs personnes ont 

blessées.

TELEGRAPHIE Pu pr les tous,Bonnement.

A Photographies grant earCANADA
CWBINÏGTNouvelles maritimes

, Poi xt J : a t; Pèbb, 20—Le vapeur “ Lake 
Superior ", de la ligne “ Beaver ” venant de 
Liverpool, est passé irl à 4.15 hrs p. m. Il 
a à son bord 10 passagers de première, 17 
de seconde et 102 d’entrepont.

Nouvelles de Toronto 
Toronto, 20—John Mays alias Miles 

Campbell est entré par effraction, vers 
deux heures ce matin, dans la résidence de 
M. Eugene Nash, rue Church, et a été ar 
rêté dans la salle à dîner nu moment où il 
se disposait à prendre un bon repas. Il a 
été traduit devant la cour de police et con
damné à deux ans de pénitencier. Il est ar
rivé de Buffalo, il y a quelques jours.

Nous venons <}$ recevoir un 
assortiment de
TAPIS d« BRUXELLES

------BT DE------

*2.00 par doz.6
S*

issü La mort CHEZ—DANS LA—

D or ion <StVITRINE TAPISSERIE DelormeCHEZ
Voyez-les avant d’acheter.

WOODCOCK. 140 Rue Sparks et 669 Rue Sussexété gravement
Nouvelles maritimes

Liverpool, 20—L’America 
New-York.

arrivé
Nhw-York, 20—L’Australia est arrivé 

de Hambourg.
Njsw-York, 20—On craint que le vais
au do guerre américain Nlpsic ne soit 

perdu. Ce vaisseau a laissé Montévldéo' 
pour Hampton Roads, le 7 mars dernier, 
et depuis cette date on n’en a reçu aucune 
nouvelle. Tous les officiers de mariin 
d’opinion que le vaisseau n’est pas pei 
mais que certains mouvements du m 

esont b
L’affaire Maxwell-Prellor

New-York, 20 — Maxwell, accusé du 
meurtre dû I’reller, est à subir son pn 
à Saint-Louis, et a livré sa défense au 
monde, comme il le déclare, malgré l’avis 
de ses défenseurs ; fl dit dans sa défense 
qu’il avait A faire une opération chtrurgl 
cale sur Preller, et que dans-ce but il avait

Harris & Campbell, . Coin de la rue Rideau.
OTTAWA.

P. S.—Satisfaction garantie.

est arrivé de
John Middleton, conducteur sur uu 

tramway, a crié le mot “ scab” à W. B. 
Hodgson, conducteur d'un des omnibus 
des chevaliers du travail, hier après-m 
pour cette offense, Middleton a été • 
damné à #10 et les frais ou 30 jours.

Vendons en détail plus bas que les 
prix coûtants.

»» KUK SPADKS.

'Eudam, 20—Le A. A. Scbolten est 
de New-York. ES RUE O’CONROILidi ;

Mayotte, qui appartient 
puis 1843, eut placée au eud du groupe, 
lieues de la cote nord-ouest de Madagascar, 
6t la grande Comore, qui en occupe rextré 
mité nord-ouest, est à 80 lieues environ de 
la côte d’Afrique.

De la colonie française do Nossi-Bé, sur 
fa côte «îord-ouest de Madagascar, à Ma
yotte, la traversée peut se faire en 24 
ilans une après-midi, par les beaux 
on peut aller de Mayotte à Mohély, 
iant à portée d’Anjouan.

Mohély, à 83 lieues de Mayotte, dans le
rd-ouest, est une île do 26 kilomètres de 

longueur sur 16 de largeur, same, très fer
tile, arrosée par de nombre 
Le sultan Abder Rbaman est un jeune 
homme de vingt-quatre ans, dont l’educa 
tion a été toute française. Il ne fait pas 
mystère de ses ardentes sympathies pour 
notre pays.

La grande Comoro, la plus considérable 
de l’archipel (en arabe Gazizad-), a une 
longueur oo 66 kilomètres sur 34 de lar 
eeur. Sa population est une des plus 
belles de VAfrlque. Les hommes y sont 
cTnne stature colossale et d’une force her 
culéenne. 1/îlo vient de souffrir d’u 

civile de trois année», mais elle a k 
nr d’avoir pour sultan un homtne d’é 

lite, Sold-Ali, âgé de vingt-huitans, fils de 
Said Oman, qui a beaucoup travaillé a la 
cession de Mayotte à la France.et qui .vient 
d’être fait chevalier de la Légion d’bon

Saïd Ali n’a cessé de deman 
tion de la France qui a été éi 
tnent sur cette île.

Anjouan est située à ! 
bu est de Mayotte et à 0 lieues 
Mohély. Les cultures y sont

Le sultan d’Anjouan, qui vient de signer 
à son tour un traité avec la France, a qua 
rante-deux ans. Son fila, le prince Safim, 
parle assez bien l’anglais et le français. Il 
est tolérant et affable pour les mission 
naircs, comme le sont aussi les sultans de 
Mohél y et de la grande Comore.

Tapis, Tams, Etc—Hanlan dit qu’fl est content d’appren 
que Beach a accepté son défi et il 
ain de .remporter la victoire. Il ne 

nas encore à quelle date il partira pour 
r Angleterre t. Claissires.sait

MAISON DE TAPISNouvelles d’Halifax
D’OTTAWA

Ayant le plus grand assortiment, les meil 
1ersbvaleurs, et l«*eplua bas prix en

fait de

Halifax, 20-<ll existe beaucoup d’act.i- 
lans lys cercles politiques. On attend 

de jour en jour,l’émission des brefs pour 
les élections provinciales. MM. D. McLen
nan et Alex. Campbell se présentent dans 
Inverness et MM. S. E. Gourlay et W. A. 
Patterson dans Colchester. M. Isidore Le- 
bl; me ne se présentera plus dans Richmond ; 
il sera nommé conseiller législatif ; M. 
George Clarke se présentera dans Colches-

temps, 
en ptts-

ité (
de Pour les Incendiés. J’ai maintenant en mains un immense as

sortiment de chaussures faites à la main. Les 
pratiques trroureront tout ce qu’elles 
vaut désirer en fait de chaussures a 
printemps et d’été. Bonne qualité, demie 
goût et à bon

n. Tapis, frelarts, Rideaux,M. E. G. Laverdure, marchand de 
fer, rue William, Ottawa, offre du 
clou à $2.50 le quart, pour les in
cendiés de Hull seulement.

Aussi peintures, couplets, huile, 
mastic, ferronneries à une réduc
tion considérable,

marché.ux cours d’eau Corniches, Pôles, Garniture** 
et Msnblende tonie sorte*G. MURPHY,

No. 636 côté ouest de la rue Susse*

Les Dites. SIM1YS, 
Modistes et Confectioneuses 

d'ouvrages en tricot
Ont transporté leur domicile au 

No. 103, de la rue Albert, en 
face du marché central,

Hull.

l'apréparé du chloroforme qu’il a renversé ; il 
a été obligé d’aller on chercher d’autre à 
une pharmacie, où l’on a remarqué qu’il 
était empressé et excité.

I’reller est mort sous l’effet du. chloro
forme.

Maxwell dit qu’il a fait tous ses 
pour l’éveiller en le frappant sur 
épaules ; lorsqu’il s’aperçut que Dre 
était mort, Maxwell fut tellement ira 
qu’il se mit à prendre de la boisson, et 
ce dont fl se rappelle c’est qu’il a mis sa 
victime dans une valise.

à laIncendie
Smititvîllf., Ont., 20—Le presbyte 

tholique de ce village est devenu la proie 
unes aujourd'hui, et l’église a été 

considérablement endommagée. Le près 
bytsro était assure pour $500 et l’église 
pour le même montant.

MAISON DE TAPIS O’OTTAWA,
148 Une SPAMMS.

SHOOLBRËD et Cio,
Ottawa.

des Haïr

efforts Pour les Incendiés.lier
ippe guerre

ETATS-UNIS
Los grèves aux Etats-Unis

onférence, 
tenue: hier soir, par 
it les fabricants de

3*000

serieù-

Saint-Louis, 10—Maxwell a été nm 
devant la cour criminelle, ce matin. Il pa 
raissnit coûtent et satisfait de la déclara 
tion qu’il avait faite' sur la manié 
Prelier est mort, et fl espère que 
publique l’àcquttfera de son crime.

Meurtres

PHILADELI’HI 
ni tût sensitif 
comités rvp retient an

leurs employés, 
nt ordonnée. U

K, 20—Une c

CHEMIN DE FER
ÏÏ FONDE EN 1837

OURNEAUX A CIMENT ET A CHAUX 
DE HULL

1ère dont
l’oplllloD

der la pro toc- 
Labile réceuv

> au nord 
k l’est de 
très soi-

T,brique et 
probablem 
briquetiers se 
les travaux d< 
sèment compromis.

La grève 
)ans ce cas, 

trouveront sans ouvr
NOUVEAU MAGASIN

aDE20 lieuese construction seront

PEINTURE et MPISSfcRIESVillk dü Lac Salé, 20—La nuit der. 
nière.John A Flowers a tiré sur sa femme 
sa beile-roèfv, madame Dèeker et n vo 
ituer son 'beau-frère. Lester Decker ; mais 
dans la lutte il a décharge l'arme sur lui- 
imôme H 11 est tombé mort. Madame Dec 
iker est morte- .atyoprU'lMii. Madame 
Flowers est mortellèfAetit Ifierinêe..Flowers 
et sa femme étaient séparés et c'est parce 
qulefle. leftitâ» «’aller demeurer avec loi 
jqu’il a commis ce crime.

Arrestation de deu* officiers
Tomrstonh# Arix.20—Le 

et le lieutonnnt Ward ont
Le soussigné attire l'attention des entre- 

et des autres intéressés ^sgr, les
LAcapitaine Keyes 

été arrêtés par 
ordre du gémirai Mills, pour avoir manqué 
d énergie pendant la récente bataille du ca
pitaine I,ebo, avec les tribus hostiles à Ca- 
labasis. Ils élit été conduits au Fort Grant 
et leur commandement confie au capitaine

preneurs i 
mérités du VOIE LA plus COURTE

BNTRB

OTTAWA ET MONTHKAL 
Et tons les points à l’est.

50,000 Ronleani <îe Tapis
serie* des derniers goûts viennent d'être 
reçus par le soussigné. Ces Tapisseries, 
nouvellement importées, sont truies de 
nouveaux desseins, et se vendent à des 
prix très modérés.
Pelntnres, Halles, Pinceanx. 

Blanchlssoirs, Vernis, esc.
ASSORTIMENT COMPLET.

__ Peintures délayées, prêtes à poser,
de tontes les couleurs.

No. 108 Eue Eldeau,
Vis-à-vis le magasin de T. Birkett.

8®. CIMENT DE HULL
et son adaptation cour les 
çonnerie exposés à subir Vinfluence de l'eau. 
Le soussigné peut fournir les certificat a des 
ingénieurs et des entrepreneurs les plus 
éminents. La manière de d’en servir est 

chaque trtfitî.

travaux de ma-

Fansse rumeur
Londres, 20—Des nouvelles plus récen

tes de la Côte dX>, Afrique occidentale, 
mandent Que les cinq trafiquants qui ont 
été massacres jxtr la tribu des Beeqnahs 

t deé indigènes et non p;is des Aile 
n rands, comme l’annonçait une dépêche 
précédente.

La sam' é de l’ex-président Arthur
Nfiw Yé- u, 20— L’état de santé de l’ôx* 

jirèsidèat Arthur s'éluàt beaucoup amélioré
A CONVOIS a PASSAGERS i 

** Tous Los Jours *
donnée sur
Bardmnx 4e Pie a vendre a Ne etartké

• Les commandes par le télégraphe 
trement sont remplies promptement.

: EUROPE
étaien* Tentative de suicide

:\kiki.T), Mass, 20—Hier soir, Eugè- 
l'aylor, âgé du 3o ans, saupoudra de 

strychnine des bonbons qu’fl donna ensuite 
a son ji-uuu enfant, âgé de deux ans et de
mi. I/i-ufnnt goûta aux bonbons et mou
rut peu d temps Après.

T.iyh r avait aussi avalé un 
du même K'ison et fat pris de convulsions, 
mais on lui administra des remèdes énergi- 

»ps et on parvint à lui sauver la 
x i»1. t e mathr.il se lova de bonne heure et, 
à l’in-su des personnes qui Je gardaient, il 
s’empara d'un couteau et se fit une forte 
entaille au cou. Mais la blessure n’était pas 

il a été arrêté dans le cours de
la journée.

.La femme de Taylor dit que depui
tge, en 1882, son mari a toujours été 

proixi au découragement parce qu’fl avait 
perdu, à la suite de speculations, 81,000 et 
d’autres sommes empruntées de Rfcs frères.

Chute d’un aéroHthe
La 11 .v\" a n k, 10—Dans la "soirée 

courant, le ciel fut illuminé par le 
d'un ai roi i the de grandeur or 
dirigeant du nord au sud. 
gmt. le. zénith, il par 
qui-lu loue. Le météore 
environ âûdessus de l’iio 
monts se dispersèrent de 

deux minut 
tempètos accompagnée 
aussitôt.

Mines d'or
La Havane, 20— Des mines d’o 

re ont été

Question irlandaise
CHARS PULLMAN.

Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc, Ver
mont Central, et les trains du chemin de fe* 

Hudson, dont les lignes s’étendent 
Provinces maritime», et aux villes de 
Angleterre, Troy, Albany

G RI.I Londres, jio pren
dra pas part aux .débats sur la question du 
horpo ruîe Avant la semaine prochaine.
1 M. Schmadhorst a eu une entrevue hier 
Rvuc M. Gladstone au sujet de son btM

hnn»

c. B. WRIGHT, Hull, P.QLigues tion irlandaise
Londres, 20—M. Morley a propos*- ce 

soir à la Chambre des Communes la deu 
xième lecture du bill concernant lenort d«w 
armes. La motioîPa été adoptée 
motion de 803 contre 80.

I J.-Bte. DUPORD.ne rule.
radicaux dissidents renient que le 

oit retiré et qu’on y substitue une 
accordant à l'Irlande une autono 

mie sujette cependant aux conditions con 
tenues dans le manifeste lancé pur M. 
Gladstone, l’automne derniér. 

lxi Ihtiiv Ncv* dit : “ M. Bright a déci 
pas prendre part maintenant aux 
ir la question du home rule.”

e forte dose et New-16 avril 1?86—3m
Londres, 20—On assure que 220 libéraux 

ont promis do voter ou faveur du Home 
Rule avec les 86 parnefhstes.

M. Gladstone espère obtenir quinze 
de majorité.

Message de la rétro à M- Gladstone
Londres

A partir do 39 Juin 1885, les train* cir
culeront comme suit :

Arr.^tVMontréaL 
8.30 p.m.

Arr. â
12.30 p.m.
8.30 p.m.

PETITE MOLE! Partant d’Ottawa. 
84WBureau de Poste de Hull.

tébats sumortelle et Ses marques peu vjsnt être effacées., 30—Aujourd’hui, sir Fréderick 
Ponsonby, secrétaire privé de la reine, a 
remis à M. Gladstone un long mcSüagc de 
la part de Sa Majesté.

Pr’t ’de Montréal. OttowaArrivée et Départies Malles.
FERMETURE.

Londres, 20—Les oraixgistes de cette 
Ville ont approuvé un manifeste qui sero 
envoyé mrx différentes loges dans le momie 
entier, demandant les fonds necessaire» 
pour s’opposer au home rule, en formant au 
parlement un parti protestant et en assis
tant les loyalistes d’Ulster. MM. Rosinoro 
tt Hill agiront comme secrétaires. Le mai 

rson, M. P. pour Armagh, est se
crétaire du comité.

Une réunion de loyalistes a eu lieu, hier 
soir.à Wolverhampton. Plusieurs radicaux 
étaient présents et ont créé beaucoup de 
désordre en interrompant souvent les

8.45 B an. 
4JOMaison LEON <6 Cie.,

51 Tottenham Court Road, ) LONDRES, 
202 rue High, Stratford, ) Angleterre

jPerAunesn de S. M. 1* Heine,
Ont inventé et patenté cette préparation

MALLES. Jr.'Y
ni de locomotive et indépendamment de tous lee 
antre» trains du Grand Tronc.

Les princes de la famille d’Orléans
Paris, 20—Le journal Le Paris, 

article inspiré, se prononcé eontn 
tion des prï 

Si les prit 
de quelques ofl 
les punisse soi 

Pari 
si sien
Soient bannis

P.M. ,P.M.A.M.

spiré. se prononcé c outre l’expiff 
jnnees <i*i la famille d'Orléans.

;s ko sont rendus coupables 
ffenses, dit ce Journal, qu’on 
vaut la loL

Les trains quittant Ottawa 
matin se raccordent au Oc 
train direct pour Toronto et toutes lee 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 

heures du soir.
partant de Montréal à 8.46 du 

se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Spring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 
viâ Fichburg k 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant k Montréal à

k 8 heures du 
oteau avec le

7 004 1512 45Ottawa..............
Montréal.............
0. F. Pacifique.-
Aylmer..............
Gatineau.........

du 10 7 45L’OBLITERATEUR !Trépassage
ur ordinaire, « 

Lorsqu’il at tel

ériata à

7 46
à 10qui efface les marques de la petite vérole 

pour to ajouts. 8ôû application est simple 
et inoffentive, ne cause aucune douleur n 
inconvénient, et ne contient rien d’un ca 
actôre nuisible. Prix : $2.50.

6 1610 15aissait nési gros 
eriaui a 30 degree 
ri son, et fus (rag

ions côtés, en 
;es. Une violente 
de tonnerre, éclata

u». fiTK-Lee Journaux républicaii 
t tou^à ce que les princes d’Or 

mills de France.
leone 7 46

Z DISTRIBUTION.moins Dublin, 26— L’Un it al Ireland déclare 
qu’il y a assez du nationalistes dans la 
ville d’Ulster pour battre tout les orna 
gistes, pourvu que la police n’intervlcnne

Anniversaire de la mort de Lafayette
Paris, 20— Aujourd'hui, a l’occasion de 

l’anniversaire,do la mort du général La 
fayetto. un service a été célébré k la cha 
pelle Picpus. Sur l’autei était déposé une 
magnifique couronne de fleurs naturelles, 
offertes par plusieurs américains, et por
tant l'inscription suivante i “ Au général 
Lafayette, les Américains rcconuoissauta.’1

La question d’Orient
Athènes, 26—M. Trltoupis a consenti a 

former un ministère.
Un volcan en éruption

Route, 06—L’éruption de l’Etna continue. 
Des torrents de lave, larges de deux cents 
verges s'échappent du cratère et coulent du 
Côté de la ville de Nicolas!.

8.26 duA.M. .A.M. .P.M. P.M.Cheveux Superflux.
Le remède épilatoire de LEON et Cie..

ève en quelques tninutea le» cheveux 
superfine sans la moindre douleur \ les che
veux ne repoussent jamais. Ce remède est 
très-simple. Instructions complètes. Re
mède envoyé par mMle. Prix : $1.00.

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE7 00 10 15 5 16Ottawa............... .

C. F. Pacifique.
Aylmer...............
Gatineau............

8 00d'arE,
et BT RAILS NEUFS KN ACIER

Les passagers pour le Sud et l’est changent de 
chars à la gare Bonaventure à Montréal oh leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
lepassager ait à s’en occuper.
^Lebagage est ohéqué pour n’importe quel eo-

Les billets et tout autre renneignement peu 
vent être obtenus aux bureaux du Grand Trono. 
rue Sparks, et au décôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglée d’après l’heure du 75ème méridien.

D. 0 LINSLBY,
Gérait

Le choléragent. de fer et de cuiv 
vertus près de Trinidad.

Le roi des escrocs
20-On

12 10 
12 45Ro découvert à Pari, dix 

ôiérit et li lift décès et A 
cha ut deux décès.

ME, 20— OP R 
nouveaux cfis du eh 
Venise sept roi veaux

Election

7 00
4 15

Nnu-Yo■ annonce de Reading
(Vermont) la mort de l’escroc lu plus célè
bre des Etats- Unie, Plymouth White, alias Athènes, 20—M. Stephan Opulos
!• rank Parke. élu, aujourd’hui, préside ut de la ch

Par son langage onctueux et «es ma des députés par une majorité c 
de gentilhomme,Wliito avait réussi, voix contre le candidat du M. 

un moins do vingt deux ans, à escroquer Le résultat de la votation a été 
plus du ÿl,ûU0,(XX) a des hommes d’affaires, 78. Il est maintenant tertaiti que 
a des gogos et a des femmes naïves. C’est cou pis va former un ministère, 
de 18kla 1851 qu’fl a commence la série de ■
sus exploits, en vendant on Californie pour Mariage royal
£100,üuo de sable pour de la poussiure d’or Lisbonne, 26—La princesse Emilie qui 
et en s enfuyant ensuite en Europe. De doit épouser le prince héritier du trône du 
lsôl k 1855, ce madré coquin a été arrêté Portugal le 25 con rant, est arrivée 
quatre fois a New-York, pour de nouveaux Elle était accompagnée de ses parents, le 
muiaits, ut, nendant qu’il était en prison, comte et la comtesse de I’aris et par le 
fl a escamoté £20,000 au shérif iui-mème. prince héritier qui était allé rencontrer sa 

Plus tard. White a ouvert un magasin fiancée à la frontière. Ils ont eu une rôcep- 
uu-s a Kjinsas City, « est fait li- tion dus plus enthousiastes ; le peuple 

vi-cr à crédit pour $275,000 de marchandises avait répandu des fftfurâ sur la route sui- 
par differents négociants des grandes villes vie par la princesse, 
et a disparu aussitôt qu'il a eu écoulé son
stock. Il s'est mis alors k parcourir le pays OZAr l®6 nihilistes
et on lu retrouve successivemet à Boston, Londres 26—On signale LivAfiia un 
oè il escamote 810,000 à un riche mar- incident qui donne une idé du calme et do 
chaud ; a Saint-Paul (Minnesota» où fl sou- courage du czar. Un jour qo*ll se tondait 
tire £0,060 à M. Samuel Mayali et £100,6)0 à la chasse et quittait A palais par in* esea- 
à M. John Mayall, son frère ; à New-York, lier situé sur l’arrière tiu bâtiment, il sc 
en l8d2,oi'i il soulage M. Locke Winchester trouva face k face avec un boïnme que 
de £111,000; puis de nouveau a Saint-Paul, poursuivaient plu*ieùre soldats ut dont les 
en 1868, il abandonne sa femme et revient mains étaient liées avec, une lanière de 
â New-York. cuir. Ia-h soldats t'èmi** rent du fugitif

En White vole encore SR3.000 à M. qu'ils voulaient seu.sBrâil’u à la vue du czar, 
Slielly & Co., de Kansas City. Il avait a mai# celui-ci leur donna l’ordre de s'arrêter 
cette époque imc maison de commission à et demanda : “ Quel est eut homme f” On 
Denver <CoJorado) et son associé, B ben lui répondit que c'étnjl un chef nihiliste de 
Mayall désespéré d’être compromis dans la louaMlé. QuWle duiiu pendant ou'il 
des transactions frauduleuses, s’est sulci- est en fcotre pr£se|icc,’’ ordonna l’empe 
dé. White s’est alors enfui de nouveau en reur. Aussitôt d«i|4i|;é de sus liens l'hom

me: mais quelque temps après, il re- i me se préètpiui iftMe czar, mais au mo 
t au Canada, où il s’associe avec un1 ment où fl allait frapper, une mum de fer 

autre chevalier d’industrie de son espèce, i l’avait saisi par le bras et jute a terre-. Le 
et commet avec lui toutoune nouvelle série ’ nihilist» sc releva et lit‘un bond dans la 
d’useroqueries. Ses derniers exploits ont direction du czar qui, prévoyant cette non 
été un vol de $100.000, au détriment de velle attaque, saisit encore non 
I’Aldorman Libby, de New York, et un et le jeta â terre comme fl eût 
autre de $20,000 au préjudice de M. Nathan enfant. N’en pouvant plus et li 
Platt, juaiilier dans Maiden Lanq. letne, le nihiliste ne chercha pas à se relu

Enfin ce misérable était polygame, et, k ver. Alors le czar s'approcha <ie lui en di 
une époque, il avait deux femmes à la fois sant : “Raconte moi maintenant quels sont 
rien qu’à Boston. Il a traversé seize fois en vos griefs, tas de chiens ! ” Le niln.iste ex 
tout 1 océan pour échapper à la justice, posa aussitôt les plaintes de ses camarades 
White avait reçu, paraît il, / une éducation et les raisons qui les poussent à tuer celui 
• rès soignee ; il était toujours mis a la der qu’ils considèrent comme l’auteur de tous 
niure mode et avec goût, et en le voyant, leurs maux. 
on le prenait généralement pour un minis- Le ezar, après avoir écouté les doi^iiccs 
tre protestant. Il est mort du charbon. du nihiliste avec le plus grand calme, dit a 

jt» Pn 868 ofilciufc : '’Allons chasser mainte)W En diOloulté» nant.7 IArnarchlnie fut ensuite enh-flrvé
Chicago, 26—La compagnie d’imprimerie dansHiw oèilutu â.: e.mivnu et Ion a p ré 

de John B. Jeffrey est en difficulté, passif tondu «ffeptris qu'il avait été tué à coups de 
£108,006.

UEO. W. MIA W, agent général Heures de bu;eau, de 8 a.m. à 8 p.m. 
Heures du bureau des mandats d’argent 

de la Caisse d’Epargnes de 9 heures a.m. à 
4 p.m.

ambre 
de soixanti

319 rue Tremont» Boston, Haw.
21 sept. 1885—la.

Deh priais, 
186 contre 

M. Tri LA MACHINE A COUDRE J. H. KERB, 
Maitre de Poste.

pull, 18 octobre 1884.
de l’époque ; quelle est-eile î Tout 
le monde devrait savoir ou sait 
que c’est la

A. O. PEDKN,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa 22 août 1884.MAGASIN DK «R0S.
Terrible drame au Sault-Aü- 

Itécollet CHAMPAGNE 1 VINS R CHERCHES 
CIGARES 1

Un assortiment complet de liqueur 
roisies et

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL“$Tew Williams”icures et demfe, hier matin. M. J. 
maire du Sault au Kécollet. a té- 

i lice A

A onze he
Broee^tm, :___ ___ _________
léphoné au greffe de la cour de police A 
Montréal, pour demander si un magistrat 

trouvait au .bureau.
ffinù&tive M. Rrosseaa

au plus vite 
d’une f*

cigares, vient d’être reçu ai 
•-urnéro 450, rue Sussex, à l’entrepôt W. O 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson 
Ayala, Chateau-d’ay, 1. H. Mumm, Chai 
ireuse, Kummel, Bénédictine, Curaçao 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie 
Giu, en fuie et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens

Ordres promptement exécutes, effets 
livrée à domicile.

Route de la Malle Royale, des Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, e< Route directe entre l’Ouest 
et tous les points du bas du St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, l’Ile du 
Prince Edouard,, le, Cape-Breton, Terre- 
neuve, leABermüdes et la Jamaïque.

Des nouveaux 
gréés de buffet 
partie de chaque train-express.

Les passagers quj s’en, vont en Angle
terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avam-poidi à Halifax, en parlant 
de T. rente Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de roar 
chaddues irou-wool au port d’Halifax 
toutes les commodités désirables pour 
l’embarquemént dé leurs effets.

Depuis des années, l’expérience a dé
montré que l’Iütercolonial et les lignes de 
paquebots oui font le service entre Hali 
fax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de transport de fret et ae passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à 

B. KING, Agent de billets,
No. 2.7, rue Sparks, Ottawa.

ROBERT B. MOODIË,
Agent pour les passagers et le fret de 

.’Ouest, 93 blue Rvssin, rue York, 
Toronto.

de nouvea qui tient le haut du marché.
Mesdames, examinez-Ià avant 

d’aller acheter ailleurs.
dopoHce He 

Sur la réipon se a
dit

—Qu’un magistrat vienne 
pour prendre la déposition 
qui vièfit d’être frappée par 
qui est sur le point de mourir.

M. Dugas partit aussitôt accompacmé de 
M. C. de Salaberry, clerc du greffe et de M. 
Bissonnette, grand connétable.

A son arrivée à l’hôtel Péloquin, M.Bros- 
an qui l’attendait, informa M. Dugas des

Vendue seulement par

C, McDIARMID,
163, rue Spark.

emme 
son mari et

et élégants ch urs-palais 
et chars-dortoirs font

Ottawa, Il mal, 1886. lm
Z' NO. 450, RUE SUSSEX

W. O. ltlcKAY,
Propriétaire.

Ottawa, 5 Déc. 1884

Depuis quinze jours environ, un des ci
toyens de la paroisse, G. B. Bayard, com- 

rçant, montrait des signes d’aliénation 
mentale et plusieurs fois déjà on avait dit 
à sa femme qu’elle ferait bien de faire su
bir un examen médical à son mari et de le 
faire admettre dans un asile d’aliénéa, slil 

voit lieu, attendu que sa vie était cons
omment en danger.
Madame ne voulut malheureusement pas

CHAPEAUX
DU PRINTEMPS

y n
tnr Venant d’être reçu,1 un grand 

assortiment de CHAPEAUX dans 
les derniers goûts et à des prix 
TRÈS RÉDUITS

—AUSSI—
C apot* de Osontchonf, Para, 

pintes. Circulaires en Ca- 
ontchonc pon r Damée, etc, 
SWUne vl«iio çst reepectéeusement 

solicitée.

ysagresseur 
fait d’un matin, vers dix heures, Bayard rentra 

maison pondent que sa femme repas
sait ; il paraissait calme.

Tout-à-coup il saisit uu des fers 
ser et en assena plush 
de sa femme et sur 

La malheureuse
sanglante, et perdit connaissance.

Des voisins mmvèrttnt.et saisirent 
céné.

M. Dugas a pris la déposition 
tem de la mourante.

Son état est désespère*.
Bayard a été arrêté et amené à Montréal.

à lar
s a repas- 

sieur» coups sur la tête 
le Corps.
s’affaissa meurtrie et

Pour lee meilleures ferronneries à bon nu 
ché, ailes ches

aux

MeDOUQjLLL A CUZNJSJ 
Le mus ancien magasin de qe genre * 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la
GROSSE TABR1ERE,

Rue 'mu, et coin de la roc Oute,

le for

ante wor-

D. POTT1NGBR,
Surintendant générai.< HA1IXIKBKS, OTTAWA.

St à MATTAWA, P.Q.i Pommes qèçhes, 4 cts la litre,
chez N. A. Savard.

Bureau lu ehemin de 1er, 
Moncton, N. B., !3 Nov. 112U. Rue Rideau. RCDOUGILL * CUZKERi

. if* t
C

f*

f

«



fe/CARTES PROmSIOMELLES rrfscmflf Ir faillible—Voua me promettez cela ? dit-il avec 
transport ; vous me le promettez, Da
nielle î Ah ! je n'osais pas tant espérer I 
Ahl partez ! partez maintenant 1 j’ai du 
Courage pour attendre et souffrir !

Un moment après, Danielle s'en allait 
tristement sur le chemin do l’exil.

Lorsqu’elle revint, plus d'un an s’était 
écoulé. Elle tint promesse, elle épousa 
Marc, qui, en la revoyant, avait failli mou
rir de saisissement et de joie. Personne 
ne s’y trompa, tout le monde comprit qu'il 

Un mois après, Danie'Io.qu’une attaque y avait là un dévouement, et que ce dé- 
de fièvre t> réhrale avait jusque-là tenue vouement ne venait pas de Marc. Quel- 
au lit, entrait en convaleseeuee. Par un ques malveillants chuchotèrent un 
tiède rayon de soleil d’hiver, elle était mais pas bien haut, car c’eût été 
assise, faille et blanche comme un lis, gereux. Ce mariage, d’ailleurs, était génë- 
datis une allée de son jardin,un des pcrco- ralemet approuvé. Ce fut une union fcran- 
neige remplaçaient ses chers Glaïeuls, quille et douce, où de mutuelles oonoee-
Qnelques paysannes l’entouraient et liù sions établirent une touchante harmonie,
prodiguaient leurs soins. L’opinion, si Marc modérait son bonheur pour n’en pas 
mobile, si inconstante de su nature, lu: importuner Danielle. Danielle refoulait
était revenue aussi bienveillante que danR parfois un soupir TKJur n’en pas sffliger 
le passé. Mieux connue, son histoire avait Marc. Ils étaietitlStto comme le meilleur 
été équitablement jugée. Peu s en fallait ménage de Pont-SoorfF. 
que sa conduite ne fût estimée la plus Quelques mois auparavant, pressé par

réjouis- de nouvelles sollicitations de sa mère, ôo- jjr J. Nolln
sait de ce retour, mais elle n’osait s’y Hcr, tave avait consenti à épouser sa cousine, nmonnaiEN mcNTTSTR
et elle attendait que ses forces lui fussent Léonie de Blossac, et ü était aller passer _1% . _ „. _ *. ,4 ûmia tu
rendues pour quitter le pays. Elle avait Vhiver à Paris. Si Léonie n’avait pas assez E^ve du Collège Dentaire <1^ P mise
déjà fait part de son hitontùm. On aV.L.r- de cœur pour en faire un homme heureux P*1*0* licencié pour la 5,9
çait de Ven dissuader. elle «ait du moins assez d'eaprit be0.' süraTn,”

—Où serez-vous mieux qu’au ihi’n u di poor adoucir,par mille distractions,l'amer- le®8 d’OntariQ1 ”
nous î lui disait une vieille bretonne. N. .n. tome de se» souvenirs. r . , ruA-h*. et lutter
savons maintenant <pie vousétes une <li; n« Un jour d’été, de retour au Nelhouët, il COM aCS rues nia eau e o s 
et courageuse tille, et vous n’avez pim. se promenait rêveur dans les verts sentiers Heures de bureau : 9 à 5. 
rien à redouter des méchants. Nods -, « us de la campagne. - Tout à coup, au milieu 
aimons autant que nous vous admirons, d’un pré, il aperçut Danielle et Marc, fa-
Que pouvez-vous esjiérer de plus ailleurs ? ront du^régain au soleil.Caché par une haie

—Si vous abandonnez Pont Scc-rlf, rt- Aubépine,ill es considéra un momentdans
prenait une jeune paysanne, vous afflige- (toe immobilité pensive. C’était la premiô- 
riez bien du monde, et surtout ce pauvre re fois qu’il les revoyait. La jeune femme 
Marc, qui se ferait hacher pour vous. Un était aussi jolie, mais phis pâle, que le
si bravo pnrçon !.. . jour où elle lui avait appris à botteler le

Danielle demeurait pensive et ne ré- blé noir. Son cœur se serra, une larme
pondait juift tomba de ses yeux, et il s'éloigna d’un paé

Marc, cependant se montrait soucieux, rapide.
On remarquait que sa santé s’en allait à Depuis ce jour on ne le revit presque ja* 
mesure que revenait celle do sa cousine, mais su Nelhouët.

Etes-Vuus toujours décidée à nous quit
ter ? lui demandait-il parfois avec inquié-

—Toujours, mon cousin, répondait elle, 
quoique cela me fasse bien de la peine.
Mais j’ni tant de raisons..

—Qu’il soit donc fait ainsi que vous le 
voulez ! reprenait le gars en étouffant un

FEUILLETON
nquMs ni 1—*C0KKH1 LIS AOTTAWA10 MOUCHES ET a

DÉCOUVERT PIRi
MARINQ7UINS,Voitures! Voitures!DANIELLE Valin et Adam

AVOCATS | BT NOTAIRES PUBLICS 
ARGENT A PRETER. 

BUREAU : 26 rue Sparks, vis-à-vis 
V Hotel Russell.

J. A. VALIN,
M. Adam, ^membre du barreau **e Qué

bec, s’occupera aussi des affaires raqué - 
rant son attention dans cette province.

Fn Missionuaire.
Voitures couvertes ou decouvertes, 

Phaétons, Rockaways, Express, 
Chariots à pain, etc., etc-,

Faits ù ordre, avec soin et promptitude. 
Je répare aussi les voilures et lerre les 
chevaux, e'c., etc. Les matériaux que 
j’emploie \ our la confection de mes voi
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d'œuvre que sous 
celui de la solidité et du fl. i.

Je sollicite le patronage du public en 
généra!.

IAR1NCQUINIFUCXII — Suite,
A. A. ADAM Demandez-le 

à votre marchand.
Dépôt eu gros :

5*2-1 Rue Sussex, 
Ottawa.ms > üDr Alfred 8a Yard

BUREAU : —No 376 RÙE CLARENCE, 
Ancienne résidence du Dr Prévost

V N Trt inblnj
Agent génOrnl

28 ets la
HOITTEIM.E

Ameublement de t'hambre a VoucherL; A. Olivier
AVOCAT

Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block d’Eglesen, Ottawa, Ont

ARGENT A PRETER

ALFRED MATHIEU,
Ko. 380 rue Clarence. Oltaw»

24 juillet 1885,
avj:o

la DESSUS EU MARBREhaute de toutes les vertus. Elle so

11

$31 SEULEMENT-:o:-
N ou h venons de recevoir le 

l»ms bel assortiment 
de toiles peinte» et doree» 

ponr fendre* qui ait 
|a .nais ete Importe en Canada

Aimable lecteur considérez les avantages d’acheter vos

DSÆEjTXBXjESDr li. Coyleux Prevwt
132, Rue Dsly, Ottawa. 

HEURES DE BUREAUX : 8. à 10 a.
1. à 3 p. 
6. à 8 p

JACOB ERRATT AUX ENTREPOTS DE VARIÉTÉ B32jET 534 RUE SUSSEX

JOSEPH BOYDENMAGASIN PALAIS DE MEUBLESMaedougall, Macdougall * ourt,
AVOCATS, PROCURE S 

Ontario et Québec.
“Scottish Ontario Chambers” coin des 

Sparks et Elgin, Ottawa.
Ho». Wm. Maodouoxll, 0. R.

Fbank M. Maodoüball.
N. A. Bilcoübt, L.L. M.

88 BUE RIDEAU.
N. B.—Voyez les échantillons de 

ces toiles dans ma vitrine. VÉKXTABLlü

ELIXIR à O'GUILUEMadame Thomas ByfltTd
née DUMOUCHEL,

147 Rue Sparks Ottawa.

FIN

Dr Ci CL Staeklionse
^DENTISTE

M. le Dr C. G Stackhou-e, chirurgien et 
dentiste, tient son bureau au No 161 rue 
Sparks et a sa résidence privée au No 258, 
rue Albert Ottawa.

Le docteur extrait les deots sans causer 
de douleur à ron patient en se servant du 
gaz ai trique oxidô dont il fait une spécialité.

AU P-TIT MEGI F Tonique Antl-Gla/reux et Antl-Billeux
520 rue Sussex, pour des chaussun 

res de tout sortes et de tout prix. 
BOUpjr Exemple : chaussures élastiques

Madame Grand champ visitait souvent pour hommes, d’une piastre et 
Danielle. L’excellente femme avait beau vingt cinq Cents en montant. Rap- 
coup aidé ù dissiperla malveillance et à pel^z-vous que Cr6Rt à t’enseigne du 
ramener les sympathies. Quand elle con petit nègre, porte voisine du Canada.
nut le projet de la pauvre enfant, elle es- _____ m_________
saya de le combattre par bonté natorelle : 
mais, dans son égoïsme de mère, elle se 
félicita de n'obtenir aucun succès. Danielle 
le comprit, et ce fut pour elle un motif de 
plus pour persévérer dans sa résolu-

MpiréparPAUL GAGE, Ph'«n de I" Classa, Docteur en médecine
U 11 Fiulti a hrli, SEUL PROPRIETAIRE DE CE MÉDICAMENT 

PARIS, e, Rixe «le 0-ren.elle-St-Ût-ermaixx, Q, PARIS

Modes Parisiennes, dernier goût, grande 
variété de chapeaux d’été. Notre assorti
ment qui vient d’arriver et des plus corn

Dame Thomas By fl* la. Ose aepériesêc déplut de soixante années o démontré que VÉliæir 
Outillé était d'une efficacité incontestable oontre le» Maladie» de
Foie, de lTEetomae, les Digestion» difficile», les Fièvre» 
épidémiques, I4 Fièvre Jaune, le Choléra, le» Affection» 
goutteuse» et rhnn|atl»|nàles, le» Maladies de» Femmes, 
de» Enfant» et dont toutes fed Maladie» congestives.
VÉJjtàtB de GUlijIjfÊ préparé par PAUL OAOt est un des médica

menta les plu» efficaces et les plue économiques comme rtmoATxr et 
comme BirVRATîT. il est surtout utile aux Médecins de campagne 
Missionnaire», aux FumiUes éloignées des secours médtceuw et h la Classe ou
vrière, â laquelle U épargne dos frais considérables dé médicaments.-Comme 
PtmOATir, U est tonique en même tempe que rafraîchissant, Il n’tnlfr pee 
une dlite tMire et peut être administré avec un égal sucoèsàla plus tendre en fance 
comme à la plus extrême vieillesse saps crainte d’aucune espèce d'accident. 
Se iéller 4* Centrefifens. - Eriger le Térltalle ÉUIH <• OUILIIÉ, priait le ijgutore PAÜL QA8E 

et U Breekire : Trett* de éOrlglnt des Qisire«, lest iheqae bonttflla iolt ivre accompagnée.
DApAt A Qoibee « D- Bd.MOruT* «y.'ÂSrmS&i.Chfmlité, lU ni#

sr DANS tse riUMOirALB» r BAKU A Cl EN DU OANAOA.
PILULES PUMlTES filtrait fl’Biiiir Tonique Anti-Glairenx du Dr GÜ1LLIÉ

ùiln

cartes PROFEssioMELiÆS Aux Contracteurs et Autres.
BULLETIN COMMERCIALE A l'établissement du soussigné, voue 

trouverez des chassis, portes, persi- nne 
laites, bois à finir pour maison, etv.

Peintures, huile, vitres, mastic, ««te., ô 
dss prix très modérés.

HULLAn public

M. Henry Uufley, ci devant de la 
maison Wall et Gie, vient de con 

U11 matin donc,quoique faible encore,elle tracter un engagement avec la 
annonça qu’elle sentait assez forte pour se mai-on McArthur et Travesy, épi- 
mettre en mute Cette fois ellene confiait ciere en gros et en détail. No «37 
à personne ou elle alla,t, I-rs meme h »on RMeav. M. Duffe'y, déjà Si bien 
couam. l eat-etre ne le savuib-elle pus bien , . , JeUe-mêm» et laieeerait-eUe au haïard le connu du pubhC d Ottawa Comme 
soin delà conduire. commis de 1ère classe dans la ligne

Tandis 
positions,

Paul T. C. Diiroais
INGENIEUR DE LA CITÉ DE HULL, 

ARPENTEUR FEDERAL ET DE LA 
PROVINCE DE QUEBEC 

Arpentage des limites à bois, te* raina mi
niers, division des lots de fermes exécutôp 
aux conditions les plue faciles.

Bureau : Hôtel de will**, HulL Rési
dence : King’s Road, Hull.

WOODLAND
yo. 38, RUE RM S3 ERE li

Près du bassin du Caffs 1 >

qu’ëlle prenait ses dernières dis d’épiceries remplira la charge de 
Marc la suivait des yeux. 11 gérant du magasin. Cette maison 

paraissait stupéfait, étourdi, chancelant,et tient des épiceries de première qua§ 
s'appuyait de la main contre le vnisseller. j,i£ et mérite l’encouragement pu" 
Tout à coup, et comme si l'intelligence 
d’un grand malheur lui eût violemment1
frappé l’esprit,il poussa un cri déchirant et EnleëMee
il éclata en sanglots.Toute frémissante,!)»- .
nielle sMlenç. vers lui et rintom-ge. avec . M- Antoine Carrière, 1 un des épi- 
anxiété. Clers incendiés, désire informer ses

—Partez ! partez l s'écria-t-il. Laissez- pratiques de Hull qu’il a ouvert son 
moi, oh ! laissez-imâ pleurer 1 il y a si magasin d’épicerie au coin de rues 
longtemps que cela m’étouffe ! Wright et Bridge^Hull. et sollicite

—Mais vous me brisez le cœur, mon |e patronage public, 
cousin ! Au nom du ciel 1 expliquez-vous # * 6 *

—A quo ihon î Je dois me taire,{xiisqut

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
LIGNE ^COURTE

P. Thoe Deajardins
NOTAIRE PUBLIC

Secrétaire trésorier du comté (TOttawa

nSr
peUt^volumc, lus propriétés tonl-purgeUvee

Bureau et résidence : 117 rue Principale 
ulî. Bureau à La Pointe à Gatinean. 
Argent prêté sur propriétés foncières.

J. Malcolm McDougall, B. C. L. 8
at, Procureur etSollicit 

légal du comté d’Ottawa.
MAIN, AYLMER, P. Q.

Rochon et Champagne
AVQ0ATS

246 Rue Principale, Hull
L. N. Champagne, L.L.D.

M. Tetrean, Molaire.
Bureau et résidence : Rue Principale, 

Hull, près du Bureau de Poste.

APERITIFS. STOMACHIQUES, PURGATIFS 4 DEPURATIFS
L Ils guérissent et préviennent les maladies qtif se rattachent*'

inraoxOEMivT du nuTHS-rnr», telles que .Mnnqun 
ni GRAINS tVappéHt, Migroinr, Constipation^ Amas do Bile,
El h de Santé IJ Con^eutionedu MtrtOydu Ponnxon rtOu 6>rrea«e,eU.
ï\ À.. ! T H BS IMITÉS BT COSTaXTAITS

4u <l0C,ear JS Exlfer réliqwtte eLJoiau» es i eoalean. sreo le eot VÉRITABLE*
\\ï RANG K Z* l1 ëOls 1l2bolte(50gr»iei)—8 fr. te bo/fn (#05#/■«/»•).Me* lui eti«ït kSe. 

-------Qné^oetVU MORO *(?•;- Montréal t LAT10L1TTE 1 NEUOS.

ENTRE

Ottawa, Quebec
ET H0MTBEAL.

eur. Aviseur

BUE

i11 l*HA HMACIEN De CANADAt
ÜTABL1AÜ DIS HB8.

H ° s-sw-. Ponr les incendia
! Danielle on « T. Viau marchand de chaus- 

trait de lumière qui éclaira l’Ame tiatt en- 9ure8i rup 1 rincipale, Hllli, don- 
tière de‘Marc. J usqu'alors elle n’avait fait fiera pendant un mois ses châUSSU 
que l’entrevoir. Cette découverte ajouta res au prix coûtant à ceux qui ont 
encore à ses tourments, car elle savait souffert de l’iuCUhdie, et à 15 pour 
tout ce qu’on souffre à refouler les élan# cent aux autres, 
de son cœur.

—Et quoi ! vous m’aimez î lui dit-elle 
avec abattement. Vous m’aimez d’une au
tre affection que celle de la famille ï

—Je vous aime à mourir ! répondit le 
gars dont la poitrine bondissait à se mant de Madame Winslow devrait 
rompre. J’ai caché ça tant qne j’ai pu ! toujours être employé lorsque les 
Mais la force ma manqué en songeant enfants font leurs dents. Il soulage ■ 
que je ne vous verrais plus ! tout ^ &mte je peljt £tre 80uffiant : !
cC=eir8Uu^J^,r'Ütomh<en j* produit un sommeil nalurei!

—O mon Dieu ! tout m’accable ! pvofé- tranquille,en enlevan, les douleurs 
ra Danielle. Mais que voulez-vous que jej 1 enfant, et le petin chérubin 
fasse, mon cousin ? Je ne puis cependant s’éveille aussi frais qu’un bouton 
demeurer à Pont-Scorff, car je dois pas de rose. Ce sirop est agféable au 
compter héla» sur Fétemel pardon, sur goûL II calme l’enfant, adoucit'les 
l’étemel oubli ! et je ne sens que de nou- gencives, chasse toute souffrance,

éloigné les vents, régularise les 
ü en^igmmt JLl msir,. LpphWkL. LL intestins, et est le meilleur remède 
laissez-moi vous enivre, à distance, connu pour la diarrhée provenant 
comme .un ami, comme un chien ; je ne soit de C6 que l’enfant fait ses dénis, 
vous importunerai pas, soyez tranquille! soit d’autre cause. Vingt-Cinq Cents 
Je saurai respecter vos chagrins, votre la bouteille. Assurez VOUS, et de- 
solitude jjnais du moins je vous aperce- mandez le u Sirop Calmant de Ma- 
vr.1 qûelquefw. et cela me mffira. Winslow, ” et n’en prenez pas
voyez-vous î Les pauvres gêna comme moi ._____ . 1 y *savent se.contenter do peu ;ilsaont ha- Vautre sorte.

AU BON MARCHÉH
A. Rochon. i

PARIS - MUUson Aristide B ouclcàut - PARISL tisse Ottawa.... 

Arr. à Montréal... 

Àrr. à Québec....

4048
Soieries, Btoffe» nouvelle», 

Costume*, Confection s, Toilettes 
ouvelles poor Baines et pour Bnfante, 
Modes, rieurs, Bebtelles, Rubans, 

Onnts, Eventails, Parfumerie, 
lingerie, X.lnye de Table, Tapie, 

Ameublements, Ombrelles, 
Pvaplules, Bonneterie, Chaussures 

pour Bames et pour Enfants, 
Articles de Voyage, Articles de Pari», 

etc., etc. -O- -

5518
î 20 îà3030

BERNARD SIMARDVest le bon moment d’acheter des 
chaussures à bas prix. 230i6™'o îo'oo

Yu.

n’as

Laisse Québec....

Laisse Montréal.
BOUCHER

8006 009*S
Etaux Nos 1 et Marché des produits 

et viandes, et No 1 marché Ouest
HT7XX.

M. SIMARD remercie

Avis aux Mère»—Le Sirop Cal- p.m. p.m. 
10 16 II 3012*23Arrive à Ottawa Pondre: de Condition d'Alexander

HOIJ1ÆN POUR 1 dm lUMJNONfr
BT ATJTRB8

ÜKDECISBSCKLBBBE8

lagnsins du BON MARCHÉ 
plue grands, los mieux agono&i, 
confortables et les mieux orga

ns renferment tout ce que l’oxpé- 
rionco a pu produire d'utile, do commode 
et de confortable, et sont à ce titre une 
dos curiosités de Paris.—Los agrandisse
ments récemment inaugurée portent à 
10,000 mètres carrés (un hectare) la su
perficie de l'édifice. Ils font du BON 
MARCHÉ un Magasin unique au monde.

Zje système de vendre tout à 
petit bénéfice, et entièrement de 
confiance e*t absolu dans le» JEfo- 
aasins du BON MARCHÉ.

Toute marchandise qui ne ré
pond pas à la garantie donnée 
est, sans difficulté, échangée ou 
remboursée., au gré de VAcheteur.

Ve s principes, sincèrement et 
loyalement appliqués, leur ont 
valu un succès non interrompu, 

écédent jusqu’à ce jour.
Lee Magasins du BON MARCHÉ 

n’ont de succursales ou de représentant» 
ni en France ni à l’étranger,

DITEBPBÈTES DAIS TOUTES LES LAIÛÜES

Los 1 
sont les 
lqs plusD'ELEGANTS CHARS PALAIS 

sont attachés aux trains de vitesse 
;entre Ottawa et Monlréa..

ses nombreuses pra
tiques et le public de Hull de l'encourage
ment libéral qu’il a reçu jusqu’à présent et 
le sollicite de nouvè»».

M. SIMARD » toujours en mains un assor- 
timeot complet de VIANDES FRAICHES, 
SALÉES et FUMEES, toujours de première

promptement 
Prix modérés.

BERNARD STMARD.
BOUCHER.

*

Connections à Québec pour Halifax, St. 
Jean et tous les points sur le cuemin de 

Intercolonial.
Connections à Montréal avec les trainfc 
chemins de fer pour Portland, Boston, 
tous les points de la Nouvelle-Angle-

POOR LES
Chevaux
Au but ▲ Ottawa C. STRATTON.

Goins des rues Dalhousxe et Saint-Patrick
A VÏB.—-Les médecines ci-dessus, célè 

fx bres dans tout le Canada pour 
efficacité, ne se trouvent que cher M. C 
STRATTON. Je mets donc le public pt 
garde contre les contrefaçons.

T. ALEXANDER
peut aussi obtenir Particle vèî 
v. LAPORTE, me Rideau - 

.8, rue Wellington - 
et DALGLISH M FRERE, rue Qneen,ouest

qualité.
Lea ordres seront exécutés 

et livrés à domicile gratis- 
Une visite est sollicitée.

SECTION St LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
Gare Union)

Ait. à Prescott,*. 9 45 a.m.
Laisse Prescott.... 7 Ou a.m.
Arr. à Ottawa...~10 00 a.m.

2 00 p m. 
4 05 p m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Conneclion par le bateau entre Prescott 
et Ogdensbnrg pour tous les trains,

La seule ligne directe pour New-York.

7 00 a.m.

6E0B6B THOMAS
N. B.—On 

niable cbes 
GOODALLEPICIER,

85, coin des rues Albert et 
Inkerman, Hull.

* FIL

AV PÜBLIC DE HULL.
CHAUSSURES! CHAUSSURES!! 

Hurrah 1 Hurrah !

bitués à toutes le» pauvretés, même à 
cello^du cœur.$*

—Su is-je donc A ce point nécessaire K Irtixerez un assortiment de vian- 
votre existence, Marc ? demanda Danielle J r iraîches de toutes sortes àu 
avec effroi. Non, non ! vous vous trompez quartier et à là' livre, livrées à demi 
sur vos sentiment. cil*. M. Duhamel remeicie ses

''ombreuses pratique, et le public 
plus honnête et la meilleure âme du mon- général de 1 encouragement 
de entier. zu’on lui a accordé jusqu’à ce jour.

Un rayonnement d'enthousiasme, à tra- IJre visite : est respectueusement 
leur humidité, avait illuminé ses s lit 'éf.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1864 .- 
L’Bxpress du jour quitte Ottawa à 12.35 pm 

« Ait. à Toronto à 9.50 pm 
du soir quitte Ottawa à 11.40 pm 

“ Arr. à Toronto à 8.30 am 
du jour quitte Toronto à 9.25 an 

<• Arr. à ( Htawa à 6.25 pm 
du soir quitte Toronto à 8.00 pm 

“ Arr. à Ottawa à 4.38 am 
Char» palais élégants sur les trains du 

et jour. Chars dortoirs somptueux sur le? 
trains du soir.

Connections à Smith’s Falls poui 
rockville et le chemin de fer du Gran- 

fronc ; aussi pour le chemin de fer Ulica 
ind Black River et ses nombreuses con 
nections pour le sud et l’est.

Ligne directe pour Chicago et tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, lei 
sièges dans le char-salon, la table du 
répart des trains pour le haut de l’Ottawa 
et toutes lés autres stations locales et au
tre Informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

4H HUE SPARKS 
D. McNICOLL 

Agent général des passagers.
PARKER,

Agent de Billet.
W. WHYTE

Surmien<lant-générs

t hrz M. Laurent Duhamel vous C. STRATTON
T ’ASSORTIMENT LB PLUS COM- 
Là plet et le meilleur marché d’Bpice
rtes, Vins, Liqueurs, Tabacs et Vaisselles 
dans Hull.

Marchand à'Eniceries
PRINCIPALE et DUKE. EN GROS ET EN DETAIL

COIN DES RUES

Dalhousie et St Patrick
OTTAWA

Pour le coin des rues

Cigares de choix une spécialité.
Mr. Elzéar Fortin a toujours en mains un 

assortiment considérable de chaussures 
faites à ordre, telles que Souliers de tra
vail, Bottes, Bottines, qu’il vendra à sacri
fice.

J, B. ARZAli
Pâtre Oécufateur et Tapl$$$'iyeux. Il se leva par une sorte d’ma- 

piration et fléchit le genou devant Da-

—Que faites-voue là mon cousin î lui 
dit-elle en souriant avec tristesse, voua 
vous prosternez comme si voua étiez cou
pable. Relevez-vous et écoutez-moi,
poursuivit-elle d’un air réfléchi, u faut un nouveau magasin de Tapisserie, 
que je parte, que je m'éloigne pour quel- Peintures, Huiles, Vernis, etc...

ntd,rtj: wm™ “r'rv886’
me suivre Mais je vous promet» de vous complet de tâpisseries de toutes 
écrire, à 1a condition que vous respecterez sortes et pour tous les goûts, et 
ma retraite, et que vous n’en parlerez à contenant lôs patrons les plus nou- 
personne. Dans un an, au plus tard, je veaux que VOUS pourrez acheter à 
l’espère, et si ma vie alors vous est néces- 25 pour cent meilleur marché qu’à 
saire, eh bien 1 Marc, je voua la dontmrei ! Ottawa.
Comptez aur mou amitié, comptez aur Un visite „st gracieusement sol- 
mon dévouement ! , x, 4CÛ6D ,, . _î>Marc poussa un cri, et séchant aussitôt t®® ^Ue ^ain> dans
bob larmes : Ie d6 Poulin.

M. C. Stratton"désire informer les épiciers 
qu’il leur vendra des épiceries de premier 
choix à des prix extrêmement bas et livrées 
à domicile.

Il s’est procuré les services d’ouvriers 
habiles et compétents, dont la main d’œu
vre rré peut être surpassée ailleurs.
| |I1 vient d’importer de Chicago un assor
timent de formes pour chaussures d’un 
système tout nouveau et dont l’élégance 
ne peut êire contestée.

II emploie dans la confection de ses 
chaussures les meilleurs matériaux possi
bles et garantit que tous teux qui laisse
ront leur ordre, seront servies A leur pleine 
et. entière satisfaction.

Les prix sont raisonnables.
Et pour les différentes raisons ci-dessus, 

11 espère que le public intelligent de Hull 
et des environs continuera à lui accorder 
dans l’avenir le bienveillant patronage 
dont il a bien voulu le gratifier par le

TAPIrôKKlB ! TAM8.SERIE VIENT DE RECEVOIR

S
Avis à la population de Hull Aux Inventeurs 

J. CoursoHe & Cie.,
Solliciteurs de Brevets (T Investi** 

Dessins de Fabrique, Marquee 
de Commerce et de Bois 

Agences et Correspondants aux Etala. 
Unis, en Angleterre et en France.

ROULEAUX DE TAPISSERIES
do tous les patrons et de toua les goûte, 
avec bordures appropriée».

La vente est faite à 15 POUR OINT 
meilleur marché quo partout ailleurs.

M. Enclide Parent vient d’ouvrir

—AUSSI—

TOILES POUR CHASSIS
DB

TOUTE COULE R.
J. COUBSOLLE & Cie.,

Chambre Victoria,
Vls-à-vt e bureau des Brevets,

lOTTAWà, Out,

M. ARTAL surveille lui-même 
toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi qne le travail de ses 
employés.

Venez un. Venez tous,
ELZÊAR FORTIN,

Coin des rues Principale et Duke, Hall
VANHORNB,

vice-PrMd»aLEüclidk Parent. B P.—Boit» 68. 
24 Fév. 1881
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l'AHLElNîtFEDEliÂLA LOUER—Une spacieuse Ecurie conte
nant deux places, en très bon état et à fies 
conditions avantageuses. Celui qui loue
rait pourrait aussi, s’il le désirait, trouver 
une excellente pension privée pour lui. 
même. S’adresser pour plus amples Infor
mations au No 136, rue Clarence, Ottawa. 
Mai 19, 1886—3in

LEGISLATURE DE QDE8EG <,Concert en plein air
Le corps de musique dn 43ième 

bataillon donnera un concert en 
plein air sur le carré Cartier, dé 
main soir. Nous croyons que ce 
sera le premier d’une série de con
certs qui nous seront donnés durant 
l’été.

pour l’aqueduc de Hull, mais qui 
ne peut permettre de prendre dans 
la glissoire l’eau nécessaire au pou
voir moteur, vu que les propriétai
res de scieries se plaignent déjà de 
l'insuffisance de l’eau pour le service 
de leurs scieries.

Lettre de M. Calix'e Rouleau de
mandant la remise de la somme 
payée par lui pour son certificat de 
licence, vu que le dernier incendie 
lui a lait subir des pertes au mon
tant de $1800 et l’a presque ruiné.

M. Graham propose que les lettres 
qui viennent d’être lues soient défé
rées à leurs comités respectifs moins 
les lettres concernant le pont du Ed- 
dy-ville, de la rue Brigham et la re
mise de M. Rouleau.

M. le maire propose que les lettres 
de M. Gobeil et M. Moffet soient 
aussi discutées ce soir, Adopté.

M. Graham propose que le prési
dent du comité de chemins et M. 
Scott soient autorisés à faire faire 
immédiatement les réparrtions né
cessaires au pont de Eddy ville et au 
pont de la rue Brigham, Adopté.

M. Reinhardt demande que le 
trottoir sur le chemin du Roi soit 
réparé, vu qu’il est dans un état dan
gereux.

M. Graham propose la remise de 
la taxe d’auberge à MM. Rouleau 
etGoyette. M. Graham propose aussi 
qve la taxe de boulanger soit remi
se à M. Landry, mais M. Landry s’y 
oppose. M. Leduc et M. Reinhard 
proposent en amendement que cette 
demande soit renvoyée devant le 
comité des finances "Amendement 
adopté.

ASSEMBLÉE LÉGISLATIVECHAMBRE DES COMMUNES
Québec, 20

La séance est ouverte à 8 heures.
L’ordre du jour appelle d’abord la discas 

sion sur les propositions concernant une 
amnistie en faveur des Métis qui ont été 
emprisonné» à la suite de l’insurrection du

onorable M. TAÏLLON dit qu’il est 
le de perdre du temps à discuter cette 

gouvernement a adressé des 
au gouvernement fédéral, au an

ime amnistie en faveur des prison
niers Métis, et aussitôt. que j’aurai u»e 
rvpopse définitive d’Ottawa, ajoute le Pdo 
cureur Général, je la communiquerai à la

L’honorable M. TAILLON propose la 
seconde lectnredu bill concernant l’hyglèie 
publique.

(Séance du 20>Mai.)
La séance est ouverte à'.3 heures.
M. TAYLOR appelle l’attention 

Chambre sur la déclaration que le premier 
ministre a faite, hier, en réponse à une in
terpellation au sujet de certaines conven
tions entre M. Cook, M.P., et l’ancien gou
vernement relativement à des redevances 
pour la coupe du bois sur les îles, dans la 
baie Géorgienne.

Vu que cette déclaration est de nature à 
compromettre deux membres de cette 
Chambre, MM. Mills et Gook.il propose 
que cette question des redevances de M. 
Cook envers le gouvernement soit déférée 
au comité permanent des comptes publics.

Après quelque discussion, la proposition 
est adoptée.

L’honorable M. WHITE dépose un bill 
pour établir de nouvelles dispositions con
cernant les concessions de terres aux 
volontaires qui ont fait ia campagne du 
Nord Ouest.

ON DEMANDE—Une bonne cuisinière, 
s’ad.es°i r au No 11, rue Nepean, près de 
l'école Nortnale. 3in On dit

Les employes du Service Civil 
prétendent que Tordre en conseil 
passé il y <1 quelques mois, tendait 
à leur faire donner leur salaire trojs 
jours plus tard, chaque mois, afin 
d’arriver à les payer à la fin du 
mois au lieu d’au commencement, 
va être aboli et qu’au mois prochain 
ils seront payés le premier coramp 
ci devant.

PERDU—Une grosse truie b anche, de
puis huit jours, de ia rue Centrale, Hull. 
Toute personne qui en aurait pris connais
sance est priée d’en donner avis à Jos. 
Montreuil, rue Charles, Hull, 6ina

i I;,'i

Gquest ion;
dépêches 
jet d’une

-Raya! Stndio-

SALLES D’ART Ce projet de loi, dit-il, a été préparé avèc 
soin dans ie but d'empêcher la propagation 
des maladies contagieuses. Il a été soumis 
a plusieurs médecins de Montréal et je le 
dépose avec les amendements qui 
déc i uh ont recommandé d’y faire.

A six heur* la^séance ést suspendue.

j
Des petits garçons s’amusaient A 

lancer des pierres, hier, sur la rue 
Maria lorsqu’un des projectile» vint 
frapper une jeune tiîle, élève dp 
TEcole Modèle, lui infligeant uüè 
assez sérieuse blessure à la tête. Lè 
médecin appelé a dit que si Tenfan|t 
eût été atteint un demi pouce plu» 
bas elle eût certainement été tuéé 
du coup.

e ces m

98 Bue Wellington Un propose par cette mesure que les dis 
positions de l’Acte concernant les couces 
■ions de terres s’appliquant à tontes les 
personnes qui ont contribué à réprimer les 
troubles du Nord-Ouest, telles que les 
éclaireurs et les hommes qui étaient de 
service a bord du Northcote et autres va
peurs, ainsi qu’aux personnes qui faisaient 
partie du service d’ambulance et dont la 
nomination avait été recommandée par le 

chef des troupes, 
lue ces me

Nord O

SEANCE DÛ SOIR
L’bonorable M. MERCIER se prononce 

contre le bill concernant l’hygiène publi
que. Le gouvernement, dit-il, ai 
dans le discoure du Trône que cette mes 

soumise au parlement et il n’est 
de demander à "onpositi 

cepter la responsabilité. Je propose comme 
amendement que la seconde lecture du bill

sPhotographies Cabinet annoncé
$2.00 la douzaine, et elles sont réellement 

r-onties. 1on d’en ac

Voyez nos Tcommandant en 
On propo 

ges seront 
sont partis poi 
ont été forcés, 
retourner dans 
ver à Port Arthur.

Le ministre de l'Intérieur donne d’autres 
explications au sujet tierce projet de loi. 

L'honorable M. BLAKE objecte à ce 
bill soit déposé, faisant observer 

cette proposition aurait dû être sou 
sous forme de motion.

L’honorable M. WHITE donne avis q 
présentera une résolution à ce sujet
"’i-'hO

conde

Photographies de raqnettenrs soit renvoyée à six mois.
L’honorable M. TAILLON répond que le 

gouvernement "est disposé à assumer ln 
responsabilité de cettè mesure. Ce bill est 
nécessaire pour protéger la santé publique 
et le gouvernement veut qu’il devienne loi.

MM. LAPOINTE et DESCHESNES sont 
d’opinion que ce bill ne devrait pas s’appli
quer aux municipalités rurales.

L’honorable M. TAILLO 
le bill

tés rurales.
MM. DUHAMEL 

SAINT MAURICE 
veur du bill et 

uvernement

Voyageur»
Les “ voyageurs ” commencent 4 

arriver en grand nombre en noiré 
ville; des voitures encombrées sont 
chaque jour dirigées vers les gare» 
pour l’expédition de ces homme^ 
dans les divers charniers de

s privilè- 
;aires qui 

uest, mais qui 
pour cause de maladie, de 
i leurs familles avant d’arri-

se aussi 
accord* volont

Toutes sortes de Photographies exécu
tées à des Prix qui conviennent à tous.

De toutes les parti# du Canada. plique que 
peut être modilié en comité de ma- 
i ce qu’il convienne aux municipal!

N réle
•nise

w;i.
Cadres, Albums, Statues,

Ouvrages Jauonai§.
ABAT - JOUR

Mu’il Cour de Police
21 mai—Jos. Taylor, jeune hom-i L’aquedlc

me d’à peu près 16 ans, accusé „ ... , , ,d’avoir forcé la porte chez un nom- nl dlt Su 11 e8t, » °PP° é au
mé McKay et avoir blasphémé P® daq“educ,pr,opOSéi) a -, 
contre les personne, qui voulaient mais parce que le tuyau de conduite
le Iranquiliser, est condamné à $20 d 1““ !:TJ, P° é àJeler e° ‘“'i"1' 
d’amende et:lés frais ou à aller en et auSgl à manquer d eau vu que les 
orison • W P Wright nmd proprietaires de scieries sont sou- 
ivresse’ se voit dans la irècessitè de vent obl'8és de fermer l’eau à la 
paver les $2 d’ameude reauises - il -tête de la 8lls?°lre- Eû conséquence
en est de même pour Ang9 Howéll, L'e^L^tn^nrh1 '’““û
pour la même offense ; M. G. W. 8e son petit Rocher dans le creek
MacCuaig, pour avoir refusé de ” aDn que 1 on y construise
payer les gages d’un de ses em P°mPeS 8er°,UmU8ffs&rsssss isz “ ±r. ? s* * mspour avoir causé du désordre et rwJÎPIÎÎ . ? ann, p™posé Par M-
dommages à la propriété sont remis ", n ast, pas questlon
à jeudi prochain. de Pr®ndr” 1 eau. da'is la glissoire

J 1 mais dans la riviere même près des
chû tes et là ou l’eau ne manque 
jamais. Quant a la gelée du tuyau 
l’ingénieur de la cité trouvera bien 
les moyens de le poser de façon à 
l’eu protéger. Néanmoins M. Richer 
croit que l'on doit saisir avec em
pressement l’offre de M. Eddy et il 
fait une motion à cet effet, secondé 
par M. Graham. Motion adoptée.

M. Richi r propose ensuite que le 
comité de 1 aqueduc soit autorisé à 
faire préparer immédiatement les 
plans, devis et spécifications néces
saires pour la construction de l’a 
queduc eu prenant l’eau dans le 
creek Brigham à l’endroit offert par 
M. Eddy. Adopté.

La cour et la prison 
Son Honneur le maire fait rappoi t 

de la démarche de la députation 
nommée par le conseil auprès du 
gouvernement. Grâce à l’appui 
puissant du député du comté, M. le 
docteur Duhamel, la députation 
avait réussi au-delà de toute espé
rance et le bill en faveur du trans
fert de la cour et de la prison à 

I Hall devait être présenté la semaine 
Suivante lorsque le feu de Hull est 
survenu. Ce désastre a retardé la 
présentation du bill, et il faut au
jourd’hui adopter une petition qui 
sera présentée au gouvernement en * 
attirant son attention sur le fait que 
le conseil de ville a décidé, ce soir, 
de construire un aqueduc dans 
'Hull. Sur proposition de M. Leduc 
Ile projet de pétition est adopté. 

Remerciements

M. Leduc propose, secondé par M. 
Fortin que des remerciements soient 
votés à tous les généreux donateurs 
en faveox des incendiés.

Défense de bâtir en bois 
M. Eddy propose, secondé par 

M. Richer, qu'un règlement soit pas
sé prohibant l’érection future de 
piaisons en bois sur la rue Albert 
jusqu’à ia rue Principale, sur toute 
a longueur de la rue Pribçipale, 
lur la rue Brewry, sur la rue Wel
lington jusqu’à la rue Duke, et sur 
la rue Church jusqu’à la rue tien- 
raie.

et FAUCHER DE 
nt en^ fail.- se prononcer 

•imenfc l’espoir qu 
ra un institut vtétabli

M. ASSELIN se prononce en faveur du

norable M. FOSTER propose la se 
lecture du bill pour modifier la loi 

ernnnt les vaisseaux étrangers qui 
la pêche dans les eaux canadiennes, 
loi actuelle décrété que les bateaux- 

pêcheurs qui violent soit les lois du Cana
da, soit lus lois anglaises, seront sai 
Un propose, par ce bill, d’ainender cette 
eu décrétant que tout vaisseau qui enfrt 
dra les lois internationales, qu tout 
ou convention, ou toute loi du Ro 
Uni ou du Canada, pourra être sai 

Après des observations de MM.
Blako et Thompson, le bill 
seconde fois et approuvé pa 
lierai de la Chambre.

Sur la proposition que la Chambre " 
forme en comité, M. MITCHELL appel i. 
l’attention de la Chambre sur la question» 
des droits prélevés sur le charbon et la 
farine.

Bien qu’il soit en faveur 
nationale en principe, il n’approuve pas 
l’imposition des droits sur la farine, impôt 
qui pèse lourdement sur la population des 
provinces maritimes. Il est d’opinion, 
aussi, que les droits sur le charbon de 
vraient être abolis, dans l’intérêt du pays

iDo fantaisie, faits à ordre, au plus 
court délai.

Venez voir nos Curiosités Mécaniques.

goj
ar M. Du

f°La
M. McSHANE parle en 

mendement de M. Mercier, 
d’abord quels seront le 
reau central.

M. CAMERON
devenu un 

L’amendem 
la divisio:

Until Still. faveur de l’a 
Il veut savoir 

mbres du bu-

soutient que ce bill est

aux voix et rejeté 
Pour 13 ; contre

“oi

ent est mis 
n suivante :

Vis-à-vis les édifices du Parlement.
42.’Davies, 

est lu pour la 
rie comité gé-ON DEMANDE Le bill est lu pour la deuxième 

I/ORATEUR donne lecture du télégram
me suivant daté de Marlboro, Mass., le 20

“ A l’assemblée publique tenue en faveur 
du Home Rule nous avons lu avec plaisir 
et gratitude le. message de l’assemblée lé
gislative de Québec à M. Glad

lie

stone.de la politique
Le Père McKünna,
John Boyle O’Reil 
J. A. Tobin,
Le Père Cusick,
Le Père J. F. Ford.

M. MERCIER propose la dernière lectu 
re du bill pour amender l’acte électoral.

L’honorable M. TAILLON fait observer 
que si ce bill était adopté il ne pourrait 
avoir pour effet de modifier les listes éle<* 
torales qui devront servir aux prochaines 
élections. Il déclare n’être pas opposé 
toutefois au principe de ce bill.

M. MARCOTTE propose comme amen
dement que la considération du bill soit 
renvoyée à six mois.

L'amendement est mis aux voix et adop 
té sur la division suivante : Pour 33 ; con
tre 17.

A 1.15 hro a.m. la séance est levée.

Pour travailler sur le chemin de 
fer du Lac Téiniscamingue.

GAGES, $1.98 PARLOUR
S’adresser chez

LT,

IECHOS DE HULLen genera 
Il propose comme amendement : 
Que cette Chambre est d’opinion

îharboi

qu’il
pays en general d’a- 

la farine, le blé et le
Achat

M. i’échevin Laudry a acheté le 
terrain autrefois occupé par M. 
Beaudette sur la rue Brewry, aûo 
d’y construire sa boulangarie à va
peur.

CHEVRIER FRERES,
544 rue Sussex,

de l'intérêt du 
•.s droits sur

Bu:
Pui

rpee, Kirk, Langelier, Fisher, 
nt continuent le débat, 

la séance est suspendue.

M M90 mai 1886—3i V A 6h

SEANCE DU SOIRW. A. ARMOUR .Sir Hector LANGEVIN donne avis qu’il 
projiosera que la séance de demain soit 
ajournée jusqu’à mardi prochain.

MM. Weldon, Wood et Casey continuent 
.e déliât sur l'amendement proposé par M. 
Mitchell

Comité»
Il y a eu cette après-midi, séance 

du comité de secours aux incendiés.
Il y aura demain soir séance du 

comité de l’aqueduc.
Poor 1» pèche

M. J. Marion est parti cette après- 
midi en compagnie de M. Bauset, 
du département des Pêcheries, pour 
une excursion de pêche dans le 
haut de la Gatineau.

Manufacturier et Importateur

MOULURES POUR ENCADREMENT
L’honorable M. McLELAN, dans un long 

liscûurs, démontre que la Politique Natio
nale a été favorable au pays et que l'impo
sition de droits sur la farine n’a pas été 
préjudiciable aux habitants des provinces 
maritimes, comme le prétend le député de 
Northumberland.

orable M. MILLS se prononce en 
de l'amendement propose par M.

DANS LA CAPITALED'IMAGES, MIROIRS,
(Glaces de fabrique allemande et anglaise)
Tableaux à l’huile anglais, français 

et allemands,
Aussi, toutes sortes de Peintures, Ca 

dres en pluche, et de canevas 
pour tableaux

LES MARCHANDISES SO ST VENDUES 
PAYABLE TANT L4 SEMAINE 

OU J.E MOIS
IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 

MANUFACTURES

Venez me faire une visite,
moins de

Départ
L’honorahle M. Mackenzie s’em

barquera pour l’Europe le 20 juin, 
dans l’intérôt de sa santé.

Mieux
La santé de sir Alexander Camp

bell s’améliore de jour en jour et 
ses médecins espèrent qu’il pourra 
sortir sous peu.

Nonvelie construction
M. Wm Howe fait ajouter une 

aile considérable en pierre à la pro
priété dont il a fait l’acquisition 
près du pont des Sapeurs.

Congé
Sir Hector Langevin, aujour

d’hui, a proposé, que lorsque la 
chambre s’ajournera, ce soir, ce 
sera jusqu’à mardi à 3 heures, en 
conséquence de la fête de Notre 
Gracieuse Souveraine la Reine, 
lundi.

faveur d 
Mitchell.

Apres quelques remarqu 
l’amendement est rejeté 
suivante :

es de M. Everett 
sur la division

tielée
Il a fait la nuit dernière une très 

forte gelée dans Hull et les envi
rons. La récolte de fruits ne sera 
pas abondante cette année.

Pour : MM. Auger, Bain, (Wentworth) 
Béchard. Dernier, Bourassa, Burpee, Ca- 

(liuron) Campbell, (Renfrew) 
Cartwright, Casey, Casgrain, Charlton, 
Davies, de Saint-Georges, Desanlniers, 
uMaskinongé) Edgar, Forbes, Gaudet, 
Geofftion, Gillmore, Glen.Guay, Gunn,Hol
ton, Innés, Irvine, King, Kinney, Kirk, 
Landerkln, Langelier, McIntyre, Mills, 
Mitchell, Patterson, (Brant) Platt, Ray, 
Rinfret, Somerville, (Brant) Somerville, 
(Bruce) Springer, Sutherland, (Oxford) 
Trow, Vail, Weldon, Wilson.—46.
Cojitre : MM.Abbott, Allison, Amyot, Bain 
(Boulanges), Baker (Missisquoi), Barker, 
Barnard, Beaty, Bell, Benoit, Bergeron, Ber
lin, Billy, Blondeau,Bossé, Bowel!,Bryson, 
Burnham, Burns, Cameron (Inverness), 
Campbell (Victoria), Carling, Caron, Cha- 
pleau, Ciraon, Cochrane, Colby, Coughlin, 
Coursol, Currau, Cuthbert, Dalv, Dawson, 
Desanlniers (Saint Maurice), Desjardins, 
Dickinson, Dodd, Dugas, Dundas, Dupont, 
Everett, Farrow, Ferguson (Leeds ettiren 
vill)e, Ferguson (Welland), Fortin, Foster, 
Gagné, Gault, Gigault, Gordon, Grandbois, 
Guillmult, Guillet, Hackett, Haggart, Har
ley, Hay, Ilesson, Hickey, Hilliard, Homer, 
Hurt eau, Jamieson, Jenkins, Kaulbach, 
Kilvevt, Kranz, I.abrosse, Landry (Mont- 
mngny), Langevin, Lesage, Macdonald 
(King). Mae Mas ter, MacMillan (Middle 
sex), McMillan (Vaudreuil), McCallum, 
McCarthy, McDougald (Pictou), McDou
gall (Cape Breton), McGreevy, McLelan, 
McNeill, Massue, Moffat, Montplaislr, 
O'Brien, Paint, Patterson (Essex), Pinson- 
neault, Pruyn, Reid, Riopel, Royal, Ry- 
kert, Scott, Shakespeare, Shanly* Small, 
Smyth, Sproule.Taschereau, Tassé, Taylor, 
Temple. Thompson, Tyrwhltt, Valin, Va 
nasse, Wallace, (Albert), Wallace (York) 
Watson, White (Cardwell), White (Has
ting), White (Renfrew), Wigle, 
(Brockville),Wood (Westmoreland) 
worth, Wright.—119-

La chambre sc forme en comité dee enb 
sides et adopte plusieurs articles du bud

Sir Adolphe CARON dépose le rapport 
du département de la milice concernant les 
troubles du Nord-Ouest.

La séance est levée

ihorou,

Et von»".von* épargnerai an 
l A3> par rent.

CONSEIL DEVILLE DE HULLN. B.—.Je vendrai aux marchanda les 
moulures, cadres, p intures, miroirs, cane.

pour tableaux et toutes les plus récen
tes nouveautés du commerce de peintures 
aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. ARMOUR.
488 rue Saaaex.

11 y aeu hier soir.séance spéciale 
du conseil de ville de Hull sous la 
présidence de son Honneur le maire 
Rochon. Tous les échevins étaient 
présents.

Rapports et Lettres

Rapport de M. l’ingénieur Dumais 
au sujet de l’égoût de la rue Put, 
égout qui peut être fait au moyen 
d’un canal en bois ou en pierre à uu 
coût peu élevé.

Lettre de M. N. Pagé faisant sa 
voir au conseil que la société N. Pa 
gé et Cie, composé de F. Moffet et 
N. Pagé, est dissoute en ce qui con
cerne la publication de la Vallée 
cTOtlawa.

Lettre dr la part d’un agent of
frant de fournir à la ville une qua
lité spéciale de boyaux à incendie.

Lettre de M. Emile Vannier inge 
nieur de Valleyfield, offrant ses ser- 
vices pour la construction d’un 
aqueduc à HulL

Requête des contribuables de la 
rue Brewry demandant la construc
tion d’un égoût en arrière de la 
propriété de M. Daig

Lettre de M. F. Mi 
sage gratuit de son terrain pour la 
création du pouvoir 3’eau nécessaire 
à faire marcher les pompes afin de 
conduire l’eau dans le réservoir pro
posé de la rue Duke.

Lettre de Madame Pichette de 
mandant la permission de vendre 
des bonbons et pipes et une exemp 
lion de tries à cel effet.

Lettre de Madame Currier et au
tres demandant la réparation immé
diate du pont de Eddy-ville et de la 

Brigham.
Lettre dé M. Gobeil, secrétaire du 

département desTravaux Public,qui 
ne voit aucune objection à laisser 
poser au fond de ia glissoire le tuyau 
nécessaire à la conduite de l’eau

EAU ET FED I
,

Son Excellence
Son Excellence le gouverneur- 

général accompagné de ses aides, 
est parti poui Québec aujourd'hui 
et y demeurera quelques jours.

,F«te S.U Betar
On ne fait aucun préparatif en 

cette ville pour la célébration de 
la fête de la Reine. Tout se bor 
nera à des jeux athlétiques et une 
partie de lacrosse sur le terrain du 
club Metiopolitan et une partie de 
cricket entre les clubs de Montréal 
et Ottawa, sur le terrain de Rideau 
Hall.

Bonus aux rostrums 
M. Richer propose qu’en recon

naissance des servie, s rendus par 
es différentes compagnies de pom
piers an feu dernier, le conseil vote 
jne somme de $100 à ôtre divisée 
entre elles en parts égales.

Sur proposition de M. Graham, 
le conseil s'ajourne.

MARCHANDISES DE FANTAISIE Wood 
, Wood

I)e toutes sortes, endommagées par 
le feu, l’eau et le déménage

ment, en vente à
Un tableau

La compagnie du chemin de fer 
du tunnel des détroits de Northum
berland, a exposé dans la salle du 
com. té des chemins de 1er un ta
bleau représentant une section dû 
tunnel projeté.

neau.
offet offrant l’u

Grand Sacrifice!
à 1.40 hrs a.m.

-----AUSSI----- CHIENS!Ponr meurtre Le tempe qu’il fait
Mai, qui a commencé par être 

chilly tient à récompenser le temps 
perdu, en nous favorisant, depuis 
quelques jours, d’une température 
délicieuse.

Nos commerçants de fruit* ont 
commenté à étaler de jolies petites 
boites de fraises ; ce fruit d licieux 
se détaille au prix de 30 et 40 cen- 
tins.

LUNETTES La rumeur s’accrédite de plus en 
plus qu’un jeune homme au nom 
de Bob Keely, qui a quitté Ottawa 
depuis une couple de mois pour 
aller en Australie, a été arrêté en 
cette dernière ville sous accusation 
de meurtre et de vol. Keely, pour 
ces offenses, a subi un procès et a 
finalement été condamné à

Rien plus fort que Pasteur, Suite cet hom
[me sage

A trouvé le moyen de supprimer la ra 
Son tystème consiste à luer tons

Qui veut la fin, veut les moyens.

B
[chiens :

rueDe première qualité à grande ré
duction, chez PBRDU—Un portefeuille contenant un 

billet de $5 et un billet de $1. La personne 
qui l’a trouvée est priée de le remettre à 
M. J. B. Lebuis dit Lavergne, coin de 
la rue Albert, ou au bureau de la “ Vallée 
de l'OUawa.”

expier
son crime-'sur l’échafaud, i/i»for
tuné était bien connu de la police 
d’Ottawa.

L. N. DORION,
1C8 RUE PRINCIPALE, HULL

X

j
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ANNONCES NOUVELLES
Sous le patronage de Son Excellence 

le Gouverneur-Qénéral.

CONCERT
HU PROFIT DFS INCENDIES DE HULL

au Crand Opera, rue Albert,
MERCREDI, 26 MAI.
1. Ouverture...Musique des Gardes à Pieds 

(du Gouverneur.
Jouret

Madame Laframboise, Mademoiselles 
Aumond et J. Aumond.

2. Trio “Tombée du Jour ”.

3. Trio,Concertant,“Don Giovaimi”Mozirt 
MM. Steckel, Brewer et Mme Kearns.

4. Grand Air,“Les Adieux de Marie Stuart” 
i Wiedmeyer

Madame Laframboise.
5. Trio,Concertant, Violon, Violoncelle, et 

Piauo
MM. Boucher, Brewer et Mme Boucher.

6. Quatuor douple, (a) “ Fragrant Odours"
(6) “ Holy Music ’’ 

Van Bree.

I."honorable M. t'lmplean iwrtera ln

7. Ouverture Musique des Gardes à Pieds
(du Gouverneur.

8. Grand Trio, “ Guillaume” Tell...Rossini
MM. Roy, Belleau et Gauthier.

9. Romance .
Mademoiselle J Aumond

10. Quatuor, “Les fileurs” Martha...Flotow 
Mme Laframboise, Mademoiselle Aumond, 

MM. Roy et Beileau.
11. Solo de violon

M. F. Boucher.
12. Quatuor double, (avec solo de basse, 
M. Gauthier) “Valse iniernaIe”..Meyerbeer

Sieges réservés - 60 cts 
Galerie 25 cts

AU PROFIT DES

IMBUES DE DELL
Grande Soirée - Concert

Donnée sous le distingué patronage de Sa 
Grandeur MGR. DUIÎAMEL, par la

Fanfare des Chaudières,
Assistée du club “ L’œuvre de la,Jeunesse” 

de la “ Fanfare de Hull” et de la 
“ Lyre Canadienne,”

DIMANCHE, 23 courant,
Dans la S AL LF ST JEAN-BAPTISTE 

Rue Queen, Chaudières.

PROGRAMME
La Passerelle..... (Fantaisie)........F. Boissau

Fanfare de Hull.
La Pergola........... (Polka) .....................Marie

La Lyre Canadienne.
(Allegro)......... H. Brenot

Fanfare des Chaudières.
Le Canadien

L’HOMKE DE LA FORET NOIRE 
Drames en 3 Actes.

La Belle France...(Allô Fantaisie)...Blan- 
La Lyre Canadienne.

Le Patriote...........(Allegro)............H. Brccot
Fanfare des Chaudières.

El Bravo-.........(Fantaisie)...........Mercadante
Fanfare de Hull.

VIVE LA CANADIENNE.

LOTERIE NATIONALE
—DE—

U. LE CURÉ A. LIBELLE
VALEURS DBS LOTS

Première série - 830,000.00
OROS LOT - 810,000.00
xième série • • 810,000.00

S EOT • - 82,300.00GRO

GRAND TIRAGE FINAL
—DES—

I O I T I SS
I>B CEITK LOTERIE

Le 11 AOUT prochain
Les Gros Lots seront tirés

Hatez-voua d’acheter vos 
Billets

COÛT DU BILLET
Première série 
Deuxième série

• 81.00 
- 23 et*

Pour obtenir1 des billets, s’adresser soit 
en personne, soit par lettres enregistrées, 
au secrétaire 8. F. LEFEBVRE, No, 19 
rue St Jacques.

Envoyez 5 cts pour port et enregistre
ment de l’envol des billets. (Etats-Unis 
8 cents )

HP, N

oumissions pour l’obtention d’uno licen- 
O ce pour la coupe de bois *ur les terres 
de la Puissance, dans le district d’Alberta, 
Territoire du Nord-Ouesi.

Des soumissions cachetées adressées au 
soussigné et marquées : “ Soumissions 
pour limite do bois ” seront îeçues â ce 
bureau jusqu’à Lundi, le 5 juillet prochain, 
l our deux limites de bois de seize ei de 
dix neuf milles et demie carrés, respec 
ment, situées dans le haut de la Rn 
Borw, dans le district d’Alberta.

Des plans montrant la position approxi 
ma live de ces limites, en môme temps que 
les conditions par lesquelles elles seront 
licenciées, peuvent ôtre obtenus à ce Dé
partement, on au Bureau des Terres de la 
Couronne à Winnipeg et Calgary.

A.M. BURGESS 
Député Ministre de l’Intérieur.

___

*

v


